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ĵggg PESEUX
! Kc'âralldB
. pour , immeubles -

Confoi-ménient. à la loi, les
personnes domiciliée» dans le
ressort-- •communal de -Peseux
qui possèdent des immeubles où
part d'immeubles dans d'autres
localités du canton, ainsi que
les personnes non domiciliées à
Pesons, mais "y possédant des
Immeubles, sont invitées - â
adresser, au Conseil communal,
Jusqu 'au 15 février, une déela-
ration signée, indiquant la si-
tuation, la nature et la valeur
dp ces immeubles.
. Les propriétaires qui n'enver-
raient pas -cette déclaration
dans lé délai ' prescrit, seront
taxés pour l'année sans re-
cours.

Pesons, le 6 janvier 1323.
Conseil communal.

. ! .. ' I

"7 gr~\ «.-OiSsrausi JB

Ifafë e **„ 'paj Corcnj es-
ïï^^P Ceroiofidrèche

é!IéI£IIé§S
Conformément 'à-la loi. tontes

les pers'orines domiciliées dans
le ressort .communal de Corcel-
Ues-Cormondrèchc et qui possè-
dent des immeubles ou parts
d'immeubles dans d'autres lo-
calités du canton , ainsi qne lea
personnes non-domiciliées à ,
Coroelles-Cormonrlrèche, mais y
possédant des ' immeubles, sont
Invitées à adresser au Secréta-
riat cominnnal, Jusqu'au 31 ja n-
vier 1S22 une déclaration signée
Indiquant la situation, la na-
ture et la valeur cadastrale de
ces innûeubles. .

Les propriétaires qui n'en-
verront pas cette déclaration
dans lo- délai prescrit seront
tasés porir l'année sans recours.

Ccrceîle3-Cormondrè0'h«,
.. ,i- .. |é- -U... j anvier- 1922-

Oonseil communal .

A. p v~ "] vonMvx*.

l'syLJ Corcelles-
<l̂ pi Coraionilrèche

IMB des chiens
Toutes les personnes domici-

liées dans le ressort communal
qui gardent un on plusieurs
chiens sont informées qu'elles
doivent en faire la déclaration
nu Secrétariat communal, jus-
qu 'au SI -  j anvier Courant en ac-
quittant la taxe de 1922 soit
Fr, 2S.— par bâte.

Les intéressés qui ne se con-
formeront pa« à la présente se-
ront poursuivis à l'amende.

Coreelles-Cormondrêche,
le 11 janvier 1322.

Conseil communal.
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ABONNEMENTS
; <ra 6 mois S mois r mill

Franco domicile )5.— . j .So 3.j>5 i .3o
Etfinger . . . 46.— i3.— u.5o 4.—»

On s'abonne à toute époque.
Abonnements-Poste, ao centimes en sus.

Changement d'adresse, 5o centimes.
"Bureau : Temple-Neuf, TV* i j

ANNONCES ^^^^^^^ 7•"¦ ou so» espace

Du Canîûn, îO c Prix minim. d'une annonce
5o c. Avis mort. 25 c.,; tardifs 5o c.

Suisse. s5 c. Etranger, 3o c. Le tamedi :
Suisse 3o c, étranger 35 c. Avis mor»
tuaires 3o c.

T*èclz?.ies, 5o c minimum » 5o. Suisse et
étranger, le samedi, 6o c; miniraum 3 fr.

Demander le tarif complet.

fil pin fgjjffl, l lililiï i
SEmedl 28 janvier 1923, à 2 heures apr^s mîdî,-en-l'Évadé du no-

tail-e Ernest Guyot, -à Boudevilliers. essai- .dô '.venjte, . .publique- d'un
domaine an territoire de Boudevilliers,.- appartenan t à M. Jean-
Paul Chollet, domaine de 2S p<vses et deïnle dè' cliànips, plus deuï:
bàtiments ruraus à Boudevilliers Oogement,' 2 écuries neuves
pour 16 pièces de bétail. 2 granges, remise et"<Kpôndânces diver-
ses.

Entrée en jouissance!, ler niai 1522. "" ".* ' ' ' •
Pour visite, s'adresser à Ernest Chollet, à BoudevîîlieTs, et pour

tous autres renseignements, s'adresser au propriétaire Jean-Paul
ChoUet fils, à Bussy. Valangin, ou au notair-e Guyot, à Boude-
villiers.

eUg E3eusî°.SSs3 - Bureaux 7?e3!j :-B 2 i

œn» COKiS ET ANÎ " !-;FÏACi7ES pour calorifères e! certraux

 ̂
HOUILLE pour la ouisir a - B. IQUET TES UNION fj|§

n» B ULET S . C-OKE GAZ - B0!S 8UCHÈ' i
^a Promptes livraison s à domicile aux meilleures conditions li&l

g Télâp&ione 13.94 g

Ou offre à vendre au-dessus do la villes rûi-côte*

U chambres, bain, véranda, terrasses toutes'' dépendances. Jardin
et verger. Place do j eu. Très jolie situation."Excellent état''d'en-
tre tien. 'Conviendrait pour famille nombreuse ou- pensionnat. - . . ..

Conditions favorables, facilité de paiement. 
S'adresser à l'Agence Eomande, Place Purry, N'a 1, Netioliâtel.
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Beurre centrifuge du pays
i» iTualité, -i fr. 4-0 les 2UU gr., A fr/ 75 les JsO."gif.- '."

Beurre frais dû pays en motte, é.-f^ .'le kg.
Depuis ô kg., 5 fr SO lo Ug. Rabais pour revendeurs .

J^^T* ' COMMUNE '

^^p fr-ot̂ âgssous

mrm^mË^
Confontwiaeitt;.- à. la/loi, , les

personnes domiciliées dans , le
ressort' communal', et qui- pos-
sèdent-des iiTrimeiiplies ou parts
dlmrneubles dans d'autrôJf «J-
calités,.-d.u. fianteaj .; ainsi', gue les:
personnes , !no&domicïliées : a '
ÉT0t-Déssqus,:' .pais • 7 possé-
dant des: ïmine-tiblés,' sont invi-
tées a adresser à là- Caisse eû-hî-
mnnale.- j usqu'au--1er mars prd-
chain, une déclaration signée
indiquant la situation, la natu-
re et la", valéurl.dé, ces-"iiTi'meu-
bles. ' , . " . '." ' "" .

Les proprié&ïrss i qui n'en-
verront Pas cette*- .déclarat-ipn'
dans le délai . f i$é ; seront : ta±és
pour l'année sàtts - Recours.

Brot-Dessous.'
' ' ; : le : 16'. j anvier 19SB;

P10IN . Conseil communal.

EKCHfeBES
EncMres plqaes

Le j eudi 19 j anvier 1S22, dès
14 h. M.-mm EHsAb'éth Konrad
fera vendi.e,-; pan .voie -d'enebè-
res . publiqups, à i. sf>n domicile,
Châtelard; >6. rà Péséus, les ob-
jets ci-après* désignés:

2 lits;'conïplets,.'?. armoires à
une et deiis portas, 1" , canapé,,
des tapies, 1 laVaDO-çommode
aoaj oii, - 1. tablé:; de nuit sapin,
1 glace, 1 régulateur;; chaises et
tahouçets, ,li -potager, batterie
de, cuisine, outils de jardin, et
quantité.d'autre"s:.d'BÎ9ts dont le
détail .est ' snpptii)  ̂ "Y.
¦ Venté an comptant.

Boudry, 12' ¦• janvier . 1922.
" Greiîo de Paix.

. .iMEOBLES . ;; 
¦;

"K Vendre", % "lîeuiSSïftïi'Ijï tt^
cote,, daais^ioli^situatioii, ^..̂  ,,,

petite maisoE
de construction répente; 5 piè-
ces, bains, terrassé,, dépendan-
ces, eau, gas, ' électricité. Petit
jardin . 'Pris /très' avantageux.

S'adresser .. à l'AGENCE RO-
MAKDE, Chambrier et Langer,
Place Purry i, Nenchâtel. 

A vendre ..' . / '.- . . . .-:. :• •—

2-immeubles
de rapport au centre, de la ville.

Pour tous- rens.eignJements, s'a-
dresser à Me Julës'"-Barrelet. â
Nenchâtel.

. .'t . " ' .; . ' ,i ' .. '. 'T. !

ÉTUDE A. iïERi&EE. notaire
'-"•¦-HENÉHS . "

Il i iii I EjRB
A vendre deus.vÛlas de 6 et 7

pièces a-vec jardin; -Prls de veà-
te Fr." 20,000'— .¦ ¦' . P20229L

modèle spécial breveté
pour dames fortes

Vente esclusive chez

J. F. REBER
Terreaus S, NEUCHATEL ,

¦gBaHBwagaawaBgwBBWM

Davos-course I
I renforcées
f 7(1 em, sn 90 mo 110 I
| 13.-14 50 11- 22.-23 501
I Davos simples |
| 70 Ffl 90 100 110 h

i 12 - 13.50 15.- 21.- 22 50-
> ;i îSAAiij dep. *«¦

montés avec, fisation à
Huittekl g

, 2, Grand'Rue. Nsuchâtel |

Nous soldons un stock de

Chaussettes de laine
belle qualité a
fr. 1.50 et 1.95 la paire

Echarpes de laine
au pris incroyable
de fr. 3.51). piécô

Couteaux de poche
à fr. %.-± et77^i&», , . \

. . Couteaux militaires.
à fr. «.so "y* . y -
Sans coiscarj 'ej îce î
Profl '. ez ! Unique I - - -

Eclase 1-4 - :'Sîëracll;â:ïél

Jusp'a Wà w
nous offrons :

les 100 Ipg.
Maïs en grains. ¦."F"r.. .28is--
Maïs concassé, » 30.-—
Maïs moulu . entier^; , . » ; 30-r-- ..
Son et remoulagé, V 19.—
Farine fourragère. - ¦> 27-.—
Blé nettoyé. . . ' " v 48.^
Avoine, - .* -28.—
Polenta, . . .. '-. s. .42,— ¦

S'adresser BoulfAgeries Kéu- ,
niés, Ecluse 83, Nëuëhfitèi.. ' . ' .;

Qui connaît les

n'en vgut plus S'auîres

J'offre directement ans con-
sommateurs : Cilié vert, garanti
d6 qualité supérieure à 1 fr. 90
là kg., grillé à 2 fr. 60 le kg.,
en sacs de 2 lA, 5, 10 et 15 kg.,
contre remboursement.

Jean LEPORI, import, de café
à Massagno près Lugano.

A vendre

llllll S/S 1P
ainifaar

en parfait état, avec tous ses
accessoires, 2 manteaux neufs,
chambres à air dè rechange. —
Pour renseignements écrire
sous M. S. 45 au bureau de la
Feuille. d'Avis. . i

i Mma Romy-Châtelain !
H Tél. -104-S m**̂  0,41m PLAN 6 |

fi| flraiMsl0 vente -de «

| .

,.â des
prix exceptionnellement réduits j

Forte réduction sur !..
une grande partie

de notre stock

C®^MEff4€Slti$.1̂ 7 DE'. -.. ClTTi VENTE- | ..

^^ 
Ieudi 19- J-ahvier 

^^
j @̂ Voir nos soieries sans Îfc.

§f aucun engagérpent d'achat m̂

lia vi-aîe source de Bro-
deries' tommi- chois, qualité
et pris- se trouve au

Iii I liiiii
: ;.K)|JiS Pp.URTALES a

. Pris : de fabiique
eesBÎflturej *L

iiiiii -
fr,-,;l;-̂ - la livra ————»—

. ""€âtt?9c-vî .c h fruits
. pure (pommes et poi^s), Ire-
qualité : Envois depuis J litres,

.. à.fr-"2.50 *ie litre.
- JEAN SCHWARZ & Cie,
¦ ' ;¦ RistiHèrle. AARAU

cï<deyarit' W. Ru egger et Cie.

I

—'T^MW-*L"L' "¥fll^l/Ta"f,.''."'." l'fllT 111"".'̂

Horlogerie Bijouterie

CR PIAGET
Anjl s rue 3u Cbiteau , rue dn Seyon

Régulateurs - Réveils
Montres Oméga , Longines , etc.

*. ***i*.*iu.*iim**?wH*~<.,i*r *,',v.i,., *m.... aaumam ¦

en bon état c 0 «
EVOLE 6, ATELIER

1

Jambons
1rs «gisante

Saucisses de Payerne
Saucisses au foie truffées

MettwursS

Magasin Ernest IV8orlhier
BOUTEILLES
A vendre :

4000 bouteilles fédérales. 0.25'peai
2000 litres non étalonnés 0.15
1200.litres étalonnés 0.35

200 sacs vidés (suore) 0.50
Faire .offres i case postale .Nd163.1-4. Môtiers. -" . , .

ôîi®40U TCI^g C
;#£T EN MÉTALlk

Lw-Pla q ues de m^&$ Porte & Ense ignes  Kj '
m C A C H E T S  m¦ML P O U R  L A C I R E  m

l ^a^  ̂ 17 Beaux-Ai-ts 17

ilMlïïM
IIIEMTiJ
reçu un grand chois au ||

MAGASIN

SAVOIE-PETlTPlERp I



il lili iii i
Les chaussures imperméabili-

sées par le produit « ECCO s.
Pris du grand flacon 2 fr. 80
en timbres-poste. 2 fr . 95 con-
tre remboursement.

Commandez tout de suite à
R. PFEIPPER . Dombresson 5.

m. ES em BB BB as ss wa BB s

Les littl i lis

de VaBangîn
sont en vente au

MAGASIN L. PORRET
3, Rue de l'Hôpital, 3
HHBarafflBHn
Benne tourb e

racineuse, noire, livrable tout
de suite pour le prix de 35 fr.
la hanche de 3 m3. S'adresser à
Edouard Perrin, voiturier,
Ponts-de-Martel. Téléphone 17.

OCCASION
A vendra pour cause de dé-

part 1 grand lit 2 ou 3 places,
émail blanc, crin animal 110 fr .,
1 canapé parisien, à l'état de
neuf 90 fr. S'adresser Fahys 75,
ler étage. 

A vendre

1 beau lit
Louis XV, complet, 2 places, à
l'état de neuf. S'adresser à E.
Kirchhofer, avenue de la Gare
12-14. 

___
Plusieurs

taeanx divans
à rouleaux et dossiers mobiles,
recouverts de moquette ou au-
tres tissus, depuis 185 fr., chez
J. Perriraz, tapissier, Faubourg
de l'Hôpital 11, Neuchâtel. c.o.

OKJ3
usagés, pour enfants (140 cm.),
à vendre 8 fr. G. Morf , Côte 109.

Névralgies
Intluenza

Migraines
Maux de tête

CACHETS
antinévralgîques

MATTHEY
Soulagement Immédiat et

prompte guérison : la boîte
1 fr. 80 dans toutes les pharma-
cies de Neuchâtel.

Dépôt général pour la Suisse:
Pharmacies Héunies. La Chaux-
de-Fonds. 

A vendre une vingtaine de

beaux porcs
40 à 60 kilos, ohez Jean Oppli-
ger. La Dame. 

4 beaux porcs
à l'engrais de 4 mois et demi à
vendre. S'adresser à Fritz Hur-
ni. Monruz.

CHIENNE
petite race, âgée de 5 mois, à
vendre. Demander l'adresse du
n° 60 an bureau de la Feuille
d'Avis.

Ou débitera. DEMAIN JEU-
DI, à la Boucherie chevaline,
RUE FLEURY 7. du

PORC irais
de 1 fr. 50 & 2 fr. le demi-kilo

SAUCISSE A ROTIR
pur porc à prix très avanta-
geux, ainsi qu 'un

JiiONE GHEfAL
Marchandise extra !

GRANDE BAÏSSE
sur la charcuterie (porc et che-
vaL Tél. 9.40

Se recommande,
Ch. R A MELLA.

Demandes à acheter 
»^n——¦—¦ mu m —w——
J'achète

Costumes de Carnaval
de tous genres , ainsi que tubes et fracs. — Offres sous
chiffres P. 1045 U. à Publicitas , Bienne.
¦ ^^MMl ll l M M II U l i  
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A VENDREi _ .

Beau chois, toutes grandeurs
et qualités — BAS PRIX

Voir les étalages

PAUL KÏICHLE , AMEUBLEMENTS
U. faubourg du Lac, NëUCHAT EI.

V^ysi^esip en vins
Importante maison de vins du canton de Neuchâtel cherche

Voyageur bien introduit auprès des hôtels, restaurants, etc., de la
Suisso française et allemande. Entrée Immédiate. Capital néces-
saire Fr. 6000.—. Conditions avantageuses. Placo d'avenir pour
personne sériense.

Adresser offres avec âge et références sous P 83 N à Publict-
.tas, NeuchâteL P 85 N
j— -_._ -M ¦ M.¦muan ii ii n-trrri m ¦ .. . ¦ ¦¦ ¦ ¦¦-

M^———
i Utilisez vos heures de loi-

'. sir pour l'étude chez vous:
a) Electrotechnlque,
b) Mécanique appliquée.

\y] Demandez gratuitement
la brochure «La Nouvelle
Voie » par Institut Tech.

i ulque Martin, Plalnpa-
m lais, Genève. JH45903L

iUYE-ROSSELET
Places pourvues

Merci

JL^IS
ZW* Toute demande d'adresse

d'une annonce doit être accom-
pagnée d'uu timbre-poste pour
la réponse : sluoo colle-ci sera
expédiée non affranchie. *̂ "C

Administration
de la

Feuille d'Avis de NeuchâteL

ueeiraTs
*¦ i —-—A louer pour le 24 juin 1922
bel appartement de 8 pièces,
avec jardin , can, gaz, électri-
cité et toutes dépendances, à
llonruz. "Vue magnifique. Pro-
ximité immédiate de la station
<du tram. Pour visiter et obte-
aiir itous renseignements, s'a-
dresser, l'après-midi, à Mlles
Ritter , à Monruz .

A louer pour le 24 mars «n
dehors de la ville,

LOGEMENT
de 4 ohambres. Arrêt du tram.
(S'adresser E. Brugger, Beau-
Tnont p. Hauterive.

A loner à

telHûilliÈL!
ï logement do 3 chambres, al-
côve et toutes dépendances. —
Pour traiter s'adresser à E. Bal-
mer, gérant, à Corcelles.
uuuuusBm ûtmtn û ""-*i "'w ŷ,pBffjr7rTT-^ T̂O

CHAMBRÉS
t, m i

Deux chambres à louer avec
tm sans pension, chez Mme Chs
Wassei-fallen, avenue de la
Garé 11.. .

Chambre meublée pour mon-
sieur. Coq-d'Inde 24. 2me, face.

Belle grande chambre au so-
leil. chauffable. Fb. Lac 31, 8°".

Jolie chambro au soleil avec
bonne pension. — Faubourg de
l'Hôpital 66. 2me, à droite.

Chambre meublée à louer, c.o.
Demander l'adresse du No 990

au bureau de la Feuille d'Avis.
Belle chambre aveo pension

«oiffuée. — Vue sur le lac ut
les Alpes. — S'adresser Mme
Rossier. Beanx-Arts 14, Sme
y'tage . 

A louer chambre meublée. —
Rue du Concert 2.

Chambre meublée pour mon-
sieur rangé. Ecluse 15 bis, Sme,
à gauche. c.o.

L0CAT. DIVERSES
Beaux bureaux
à. louer, au centre de la ville,
4 pièces. S'adresser à MM. Wa-
vre, notaires , Palais Rouge-
mont.^ ' A L00ER 

~
Vieux-Châiel̂  27-29, grands lo-
caux (200 nr). très bien éclai-
rés, pour ateliers, ou autres
usages. Conditions avantageu-
ses S'adresser Steiner, 27. c.o.

A. 3L©IJJEIK
deux grands locaux, pouvant
oonvenir spécialement pour ate-
lier de menuiserie.

S'adresser Etude Junier, rue
du Musée 6, Neuchâtel.

Demandes à loyer
On demaudo à louer pour le

1er mai 1922, au Val-de-Ruz,

de. S. 'ou 4 chambres. Adresser
offres écrites à C. -16 au bureau
de ia Fenille d'Avis. 

[lali à lu
(ipparîement -de- 3 on 4 pièces,
dans grand village du canton.

Offres écrites sous chiffres
G. P. 63 au burean de la Feuil-
le d'Avis. 

On demande à louer

I iistss if l SÉHis
pour deux personnes, en ville
ou aux environs de l'Ecole de
commerce.

Offres écrites sous E. C. 62
nu bureau de la Feuille d'Avis.
¦(nniK'ilL'.-'j !,¦ ̂-' IM'im.'rrr. ¦'." ;aT ' i'. -'.̂ J'.i luriiiriviFiu

OFFRES-
Jeune fille cherch e une place

de

S'adresser à Mlle B. Arnold,
Klybeckstrasse 255, Basel.

jjn« aa g • •

Cherche place tout de suite. —
Adresse F. E., Asile Temporai-
re, faiïboursr dn Crêt 14.

Demoiselle
sérieuse, de toute confiance,
cherche place de ménagère
ohez nn monsieur seul. Adres-
ser les offres écrites à M. 57 au
bnrean de la Feuille d'Avis.

JEUNE FILLE
de 19 ans, cherche placo dans
fpetîte famille pour aider anx
travaux du ménage. — Entréo
immédiate.

Adresser offre s éorites sous
chiffres Y. Z. 66 au bureau de
la Feuille d'Avis.
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cherche tout de suite et pour
printemps CH 20187 B

plates par jggg filles

JEUNE FILLE
au courant de tous les travaux
du ménage et bien recomman-
dée cherch e place. Demander
l'adresse du n° 64 au bureau de
la Feuille d'Avis.

PLACES
Ménagère

sachant bien cuire et pouvant
entretenir le ménage soigné
d'un monsieur seul, trouverait
plaoe avantageuse. S'adresser
avec certificats ou références
sous P. 95 N. à Publicitas. Neu-
chfttel . . P95N

Famille d'Egypte, actuelle-
ment à Vienne, demande

Jeune bonne
pour les soins de deux petits
enfants. Pour tons renseigne-
ments, s'adresser à Mlle Beye-
ler. Fahys 41. 

VOLONTAIRE
Petite famille de la vile de

Berne accepterait j eune fille de
16 à 17 ans comme aide do la
maîtresse de maison. Bonne oc-
casion d'apprendre l'allemand.
Vie de famille, argent de poche.
S'adresser à Mme F. Miihle-
thalor, Vieux-Châtel 27.
uùutm«MM—mtmuttBom tmm ""IMIMH P ?-'»

EMPLOIS PiïEfêS
COLPORTEURS

hommes et femmes obtiennent

^aîsa
sûr, par la reprise de nos pro-
duits. Réel et bon marché. De-
mandez la nouvelle liste de
-prix. Hauptpostfaeh, Zurich
3527 (a). OF 35611 Z

Dame chrétienne cherche si-
tuation comme

directrice
on emploi similaire, dans une
œuvre ou comme dame de con-
fiance auprès de personne seu-
le. Ecrire sous X. 53 au bureau
de la Feuille d'Avis. 

Jeune homme de 19 ans, ro-
buste et travailleur, ayant tra-
vaillé chez un maraîcher de-
mande place pour le 1er mars,
aux environs de Neuchâtel,
ohez un bon

Iiiiiii
pour aipprendre le métier.; pe-
tits gages désirés. S'adresser à
William Steiger, maraîcher,
Thielle. 

On cherche

employé
$.e librairie

Adresser offres aveo photo-
graphie et prétentions à Case
postale 6627. Neuohâtei. 

Jeune Zuricoise parlant et
écrivant couramment le fran-
çais

cherche place
dans bureau de la ville ou en-
virons. Petite rétribution. S'a-
dresser par écrit à Mlle Wag-
ner. Colombier. V59N

On cherche comme

d@ntesli<g§ne
j eune homme de 16 à 18 ans,
sachant traire et au courant
¦des soins à donner au bétail. —
S'adresser à Maurice Racine,
Bregot, Montezillon.

On cherche & placer
dans ran burean TODI ©

JEUNE FILLE
âgée de 1? aras, nonnête
et, possédant bemue ins-
truction et quelques no-
tions de sténo-dactylo-
graphie. — Jblventnelle-
ment place d'employée
dans ran magasin. —
Entrée â convenir.

Offres écrites soraS A.
C 50 an uureara de la
Feuille d'Avis.
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m Nous offrons i W
A ! des avantages exceptionnels en r
j  j confections pour clames, confec- L

î tions pour hommes, tissus, etc.
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1 NEUCHATiL - Soldes ef occasions W
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Chaussures PÉTREMAND
Moulins I S , Neuchâtel
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3| Rue du Seyon

NEUCHATEL
I Directoires laine

excellente qualité ,
à 10 francs 50 net I

Qualité lourde,
I fond renforce , fr. 17.- net

Nouveaux prix du jour j
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I PAPETERIE CENTRALE S
g IM PRIMERIE f
§ A. Besson, NancMîel |
g Grand'Rue * f
§ (Rue de l'Hôpital) ©
g Grand choix et prix mo- 2
ô* dêrés dans tous les aitieles o
© Spécialité: Cartes de visite •
9 depuis fr. 2.50 le cent Tim- _
9 bres - poste pour ecllec - 0
S 

tions. Escompte neuchâte- 9
. lois et J. S X .  •
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JÊÊjjk TÉLÉPHONE

apprentissages
On cherche à placer ohez un

ébéniste
du icanton de Neuchâteli, un
ieune homme ayant suivi les
écoles secondaires , pour ap-
prendre le métier et se perfec-
tionner dans la langue fran-
çaise.

Faire offres en vue de pour-
parlers ultérieurs à. Frédéric
Baeriswyl, oillardier, Schïn-
dlerstrasse 20, Zurich . 
tmumuuuuuututtuaùt *tmMutst **mmKUH^mt û

PERDUS
Perdu samedi, de Saint-Biai-

se à Neuchâtel, en passant par
Champréveyres - le Mail-Belle-
vaux, un

coussin de voiture
Le rapporter rne du Tilleul 21,
Saint-Biaise. 

PERDU
Un radeau de 4 m. sur 4 m.50,

à huit tonneaux, s'est égaré sur
le lao. Prière aux personnes
pouvant l'avoir aperçu d'aviser
l'usine J. Decker S. A., à Neu-
châteL Téléphone 442. o. o.'

1 fourneau électrique, 1 forge
aveo manchon, 1 tour d'outil-
leur < Mikron », 1 hurin fixe
(ancien modèle). 1 petite per-
ceuse, 1 machine à graver. —
S'adresser Parcs 81. rez-de-
chanssée. à droite . 

OCCASION
Vélo tourisme, marque « Au-

tomat :> , 2 vitesses, freins sur
pneu avant et torpédo, éclai-
rage dynamo, en hon état, se-
rait cédé à très bas prix. —
Adresser offres écrites à F. 67
nu bureau de la Feuille d'Avis.

L'administration de la failli-
te Q. Tliiéhaud offre à. vendre

U318 dynamo
en parfait état. — S'adresser
Etude Ed. Bourquin, à Neuchâ-
tel.

Belle occasion
A vendre un beau lit de mi-

lieu, massif , 1 m. 30 de large,
complot, matelas bon crin. —
Ecluse 42, au ler. entre 11 h, et
2 h. ou le soir après 7 h. 

STOCK
D'ARTICLES DE PAPETERIE
â vendre. S'adresser Burean
Crausaz et Gonseth. Grand
Chêne 11, Lausanne. JH452Ï90

Cartes deuil en tous genres
d. l 'imprimerie . du tournai, ..
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Cours 

de Rive I, Grande Cordonnerie.
a à La Chaux-de Fonds , rue de la Balance 2. ¦*
13 M
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1 SALLE DE LA ROTONDE %i i® Dimanche 22 janvier, clés 15 h. S

I GRANDE MATINÉE DANSANTE f
© Frodactlone chorésrapbiaiies - Déinonstrailone 9

| ORCHESTRE LÉONESSE I
| JA2Z-BAND |i iZ Une partie de la recette sera versée à l'Hôp ital de la Providence e& o®B®®9B99999®9999999®®99®®®9®®999®®®9®9®99«»

Théâtre de Neuchâtel Vendre^Z ÏÏT 182"
Neuvième représentation de l'abonnement Ch. BAEET
Le dernier grand succès actuel du Théâtre des Nouveautés

Comédie en 3 actes, de MM ,  J. Bousquet et Armant
Prix des places: Fr. 7.—. 6. -, 5.— , 3.50, 2.50 (tous droits compris),

Location chez Fœtisch S.A

JUn J Qjfff^

peaux k lapins
Vieux papiers

Tous genres de vieux
métaux , sont achetés aux
plus hauts prix du jour par

Eng. Mf o
IHtH, 186 EElnse 12, 14, 18

Je suis acheteur d'un

trombonne si b
à pistons, .iîc bonne marque et
ou excellent (Mat. Inutile d'oîfrir
instrument usé. Offres écrites
sous chiffres P. 55 au huxeau
de la Feuill e d'Avis. 
mmwmmtttgÊgmÊtnggum tmmQgm tugmm

AVIS DIVER S
Demoiselles ie Sureaux

et de magasin s
désirant se perfectionner dans
l'anglais, pourraient s'inscrire
chez Miss Thornton, Escaliers
du Château 4, laquelle organi-
serait un soir par semaine on
le samedi après midi un cours
de conversation et de lecture
anglaises. Prix très modéré.

Anglais
Conversation. Méthode rapide.
S'adresser ohez Mme Voumard,
vanib . de l'Hôpital 19. 

aveo ou eans chambre pour
messieurs et j eunes gens. Cui-
sine soignée. Prix modéré. Se
recommande, M. Freiburghaus,
chef de cuisin e, Beaux-Arts 19.

On cherche

bonne pension
pour une jeune fille de 14 .ans
et demi devant encore suivre
l'école, dans bonne famille, de
préférenco famille de pasteur
ou instituteur, ou aussi pen-
sionnat avec institutrice di-
plômée. Entrée au printemps
prochain.

Adresser offres avec condi-
tions à famillo F. Steinef-Jost,
Werdthof s. Lyss (Berne).

On demande pour le ler fé-
vrier, pour

eiiiiii de Ion
(cinq grandes pièces et dépen-
dances) , personne forte, soi-
gneuse et de confiance.

Adresser offres écrites sous
chiffre N. 65 au bureau de la
Feuille d'Avis.

English Lassons
Mme s ç p x T. Rne Purry 4

Avis aux messieurs
S. Crétenet

Tailleur .frivole 16
Complet sur mesure depuis

45 fr.. pardessus depuis SS fr.,
rctournase do complots et par-
dessus, nettoyage complot pour
enfant, depuis 12 fr., ot tout co
qui concerne la couture, en
j ournée et à la maison.

Echantillons à disposition.

Office fiducia ire : Dr F.
Scheurer. Neuchâtel. Côte 85,
2me étage.

Mise à j our et tenue de comp-
tabilités. JH 3689 J

AA ̂9BT tSlL wSSm
Succession

Les personnes qui ont des
comptes à régler aveo la suc-
cession de Dame ROSINA
SCHOTT née SCHMUTZ, à Pe-
seux. ou qui seraient créanciè-
res, sont priées d'en aviser 1«
notaire E. Paris, à Colombier,
d'I ci au 29 j anvier 1922.* " *'.
Leçons d'anglais
Pour renseignements, MISS

RICKWOOD. PI. Piaget 7. Sme.
M —- ' "¦ ' ¦ — " "i. — . i t  .m»



Cinéma du ïneatre I
liyiriyrVLIJ pnui, e@y^@Eï |

j Wlsrcredi dernier  jou r  du p r og r a m m e
3 PROFITEZ Déni personnes ne payent qn 'naie place PRO.PITtSgi |
\>Jk\**ff l*%JikWt** \ll,^̂

mmm u LA , FELILLE ro pt XELCHATEL '

PAR 22

Maurice Leblanc

Beautrélet découvrit aisément le propriétaire
dû cabriolet. Mais ce propriétaire ne put rien
dire. Il avait loué aa voiture et son cheval à an
individu qui les avait ramenés lui-même le len-
demain.

Enfin, le soir môme, Isidore constatait que
l'automobile n'avait fait que tra vt Mer Issou-
dun, continuant sa route vers Orléans, c'est-à-
dire vers . aria.

De tout cela, il résultait de la façon la plus
absolue que le père Beautrélet se trouvait aux
environs. Sinon, comment admettre que des
gens fissent près de cinq cents kilomètres à
travers la France pour venir téléphoner à Châ-
teauroux at remonter ensuite, à angle aigu, sur
le ohemin de Paris?

Cette formidable randonnée avait un but plus
précis: transporter le père Beautrélet à l'en-
droit qui lui élait assigné.

Et cet endroit est à la portée de ma main, se
disait Isidore en frissonnant d'espoir. A dix
lieues, à quinze lieues d'ici, mon père attend
que je le secoure. H est là. Il respire le même
air que moi.

Tout de suite, il se mit en campagne. Pre-
nant une carte d'état-major , il la divisa en pe-

Boproduction autorisée pour tous les journaux
ayant un traité aveo la Société des Gens do Lettres.

Uts carrés qu 'U visitai t tour à tour , entrant dans
les fermes, faisant causer les paysans, se ren-
dant auprès des instituteurs, des maires, des
curés, bavardant avec les femmes. Il lui sem-
blait qu 'il allait sans retard touoher au but, et,
ses rêves s'amplifiant, ce n'est plus sou père
qu'il espérait délivrer, mais tous ceux que Lu-
pin tenait captifs, Raymonde de Saint-Véran,
Ganimard, Herlock Sbolmès peut-ôire, et d'au-
tres, beaucoup d'autres. Et, en arrivant ju squ'à
eux, il arriverait en même tempe jusqu 'au cœur
même de la forteresse de Lupin, dans sa ta-
nière, dans la retraite impénétrable où il en-
tassait les trésors qu'il avait volés à l'univers.

Mais, après quinze jours de recherches in-
fructueuses, son enthousiasme finit par décli-
ner, et très vite il perdit confiance. Le succès
tardant à 39 dessiner, du jour au lendemain
presque, il le jugea impossible et, bien quM
continuât à poursuivre squ plan d'investiga-
tions, il eût éprouvé une véritable surprise si
ses efforts eussent abouti à la moindre décou-
verte.

Des jours encore s'écoulèrent, monotones et
découragés. Il sut par les journaux que le
comte de Gesvres et sa fille avaient quitté Am-
brumésy et s'étaient Installés aux environs de
Nice. Il sut aussi l'élargissement du sieur Har-
lington, dont l'innocence éclata , conformément
aux indications d'Arsène Lupin.

Il changea son quartier général, s'établissant
deux jours à La Châtre, deux jours à Argen-
ton. Même résultat.

A ce moment, il fut près d'abandonner la
partie. Evidemment, le cabriolet qui avait em-
mené son père n'avait dû fournir qu'une étape
à laquelle une autre étape, fou rnie par une au-
tre voiture, avait succédé. Et son père était loin.

Il songea au départ.

Or, un lundi matin, il aperçut sur l'enveloppe
d'une lettre non affranchie qu'on lui renvoyait
de Paris, U aperçut une écriture qui le boule-
versa. Son émotion fut telle, durant quelques
minutes, qu'U n'osait ouvrir , par- peur d'une ié-
ception. Sa main tremblait. Etait-ce possible?
N'y avait-il pas là un piège que lui tendait son
infernal ennemi?

D'un coup, il décacheta. C'était bien une let-
tre de son père, écrite par sou père lui-même.
L'écriture présentait toutes les particularités,
tous les tics de l'écriture qu'il connaissait si
bien.

Il lut:

•î Ces mots te parviendront-ils, mon cher fils?
Je n'ose le croire.

Toute la nuit de l'enlèvement, nous avons
voyagé en automobile, puis le matin en voiture.
Je n'ai rien pu voir. J'avais uu bandeau sur les
yeux. Le château où l'on me détient doit être, à
en juger par sa construction et par la végéta-
tion du pare, au contre de la France. La cham-
bre que j'occupe est au second étage, une cham-
bre à deux fenêtres, dont l'une presque bou-
chée par ua rideau de glycines. L'après-midi,
je suis libre, à certaines heures, d'aller et venir
dans ce parc, mais sous une surveillance qui ne
se relâche pas,

> A tout hasard, je t'écris cette lettre et je
l'attache à une pierre. Peut-être, un jour, ppur-
rai-je la jeter par-dessus les murs, et quelque
paysan la ramassera-t-U.

> Mais ne t'inquiète pas. On me traite avec
beaucoup d'égards.

> Ton vieux père qui t'aime bien et qui est
triete de penser au souci qu 'il te donne.

> BBAUTKELET.

Aussitôt, Isidore regarda les timbres de la
poste. Us portaient: Cuaion, Ind re,

L'Indre? Ce département qu'il s'acharnait à
fouiller depuis des semaines!

Il consulta un petit guide de poche qui ne le
quittait pas. « Cuzion, canton d'Eguzon *... Là
aussi, il avait passé.

Par prudence, il rejeta sa personnalité d'An-
glais, qui commençait à être connue dans le
pays, se déguisa en ouvrier .et fila sur Cuzi.on.
C'était un village peu important. Il lui serait
facile de découvrir l'expéditeur de la lettre.

Tout de suite, d'ailleurs, la chance le servit.
— Une lettre jetée à la poste mercredi der-

nier?..;, s'écria le maire, brave bourgeois auquel
j l_ se confia, et qui se mit à sa disposition—
Ecoutez, je crois que je peux vous fournir une
indication précieuse... Samedi matin, le père
Charel, un vieux rémouleur qui fait toutes les
foires du département, le père Charel que j'ai
croisé au bout du village, m'a,, demandé: « Mon-
sieur le maire, une lettre qu'a pas de timbre, ça
part tout de même? * —, « Dame! > — « Et ça
arrive à destination ? > — « Parbleu. Seulement,
il y a un supplément de taxe à payer, voilà
tout. »

— Et il habite, le père Charel?
— Il habite là-bas, tout seul.,, sur le. coteau-

la masure après le cimetière... Voulez-vous que
ie voUs accompagne ?

C'était une masure isolée, au milieu d'un ver-
ger qu'entouraient de hauts arbres. Quand ils
pénétrèrent, trois pies s'envolaient de la niche
même où le chien de garde était attaché. Et le
chien n'aboya pas et ne bougea pas à leur ap-
proche.

Très étonné, Beautrélet s'avança, La bote
était couchée sur le flanc, les pattes raidies,
morte.

En hâte ils coururent vers la maison. La porte
était ouverte.

Ils entrèrent. Au fond d'une pièce humide et
basse, sur une mauvaise paillasse jetée à rnêaa*
le sol, un homme gisait, tout habillé.

— Le père Charel 1 s'écria le maire... Est-ce
qu'il est mort, lui aussi ?

Les mains du bonhomme étaient froides, son
visage d'une pâleur effrayante, mais le cœur
battait encore, d'un rythme faible et lent, et
il ne semblait avoir aucune blessure.

Us essayèrent de le ranimer, et, comme ils n^
parvenaient pas, Beautrélet se mit en quêta
d'un médecin. Le médecin ne réussit pas da-
vantage. Le bonhomme ne paraissait pas souf-
frir. Qn eût dit qu 'il dormait simplement, mal»
d'un sommeil artificiel, comme si on l'avait en-
dormi par hypnose, ou à l'aide d'un narcotique.

Au milieu de la nuit suivante, cependant Isi-
dore qui le veillait, remarqua que sa respira*
tion devenait plus forte, et que tout son $tre
avait l'air de se dégager dos liens invisiblef
qui le paralysaient,

A l'aube, il se réveilla et reprit ses fonctions
normales, mangea, but et se remua- Mais de tou-
te la j ournée il ne put répondre aux questions
du jeune homme, le cerveau comme engourdi
encoi e par une Inexplicable torpeur.

Le lendemain, il demanda à Beautrélet :
— Qu'est-ce que vous faites là, vous ?

C'était, la première fois qu'il s'étonnait de IB
présence d'un étranger auprès de lui.

Peu à peu, de la sorte, il retrouva toute sa
connaissance. Il parla. Il fit des projets. Mais
quand Beautrélet l'interrogea sur les événe-
ments qui avaient précédé son sommeil, il MB*
bla ne pas comprendre,

(A scïvre.îr
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H P©UF POëiGS Anthracites belges ||
m i ntAvm S Ho nSo  Boulets d'anthracite belge |§| intermittents ! Braisette demi grasse belge |
§8 Coke dur et coke de gaz 

^3fi Tourbe malaxée §|
if Briquettes de lignite „ UNION " m

H POUf CUÏSÏBieS Houille flambante de la Sarre §|

H Pt bU and © fl®! S 
Braisette demi grasse belge 

Hm e? DUanutsrttSS » Boulets — Briquettes ..U N I O N"  M
|§ Tourbe malaxée m,

Pf Tous genres de BOIS sec bûché m
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IB-U E UJ |ve GTl ILlL'ASl 1
1 ¦ (faSd lrH .501 H. 120 , g
1B SPECIALITE. DE IA PV\I50N PHILIPPO ^IAM m BEQNE I^3 4W t̂^UMW^MUWrtOjWH

WM*Wi

aU^ v — i U-H-jfi i .  KH

. KKS *nTmirKr\j A\r !\Avm i wt ,iir .vtli » Amrmtmni^^wrirmjrtT) iT,r^ K

Î
ANNUEL.L.E DE D fa î l ï% % g
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1 KUFFER & SCOTT 1

ÊÈ W Véritabl s Remède de la Famille ^^^m

i| ||l||f sosat isidispensafolas W^^S
^^  ̂

à l'EfîPANT qui par t poar l'école , au VIEILLAR D qui |M^
^^  ̂

sort 

prendre 
l'air , aux GRANDES PER SONNES qui se i||| l

m^R pour PRÉSERVER 
^^S^̂ S LEURS ORGANES RESPIRATOIRES ^^fl

I^S 
oia PCïas* SOIGMER ^^im^^^^^ tes 

Rhumes 

.Maux de Gorge , Laryngites, Bronchites, ||§|l fij f
ftlllslk ^"PPe» lufluenza, Asthme, Emphysème, etc., ^^^ÈM^^^ 
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VOIR BIEN SOIN 
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Maison spéciale
HU PAUCON Poarl'ENCADREMEKT ]

m Ê A E,Knecht
j||| gj ||y||| Hôpital 20 , i^ étage ¦

^Ê PTftS  ̂
Cadres pour

^̂ w f̂W" photographie!
EOJ^pXeL Le p)us grand choix.

Les p lus bas prix.

I

Pour

agrandissemeats
I tous genres de cadres ovales, ronds et rectangulaires

La liquidation gê- ( QQ o/
saérale de notre I
stoefe de draps j 4-O /o
continue avec un i % — f * \  o /rabais de ( îD U / o

Mâi 'a ŝ  f bïïù in .'P'11 i Ss Sa IIB il II HaiSun j rcuiu âffinaïuv
21, Hue de l'Hôpital , Neucàâtel

Angle, rue du Seyon
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L'ANTALQINE tmérit tontes les forme» de rh«<
matismes. même les olus tenaces et les nlus Invé*

Prl» du flacon de 130 oilules. lr. 175» S f̂ k ,S?\*ttre remboursement. «H 81826 O
Pharmacie de l'Abbatiale, Paverne

Prospectas sur demande
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^p Coiffures 
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roiï mm wAm mi%Mj m
ISeçïi be&m cJawîx fie complets ponr hom*

ssî-fis, pure 8aiuîe, en bien in«r>n, 54) fr. ; drap
(imtai&ie, OS et 75 fr. Complets sor mesure,
75 et 525 fr.

A. MOINE, Corcelles (Neuchâtel)
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"̂ 17' &91rt. j 7?^^Lj?rTBfW^rffrTrrf^B JFMB JP^^T^SSïC»

v^m XVvV "̂ V̂*"  ̂ \*̂ >*̂  *Eb <̂m*3 *&**u9 «;* ^^ m

™ vendus pour ïes Etrennes, aux prix tj e

M AtTT^ 
de I65- * 1,90 cm., flxaiions Huitfe i<î , double «fSa arf *l»A^ cuir, bois de i*> chois la paire fr. 17.— W

> autre arlicie , second choix , dep. fr. 12.— Q
M QfTÎ^ 

de 20u à 230 cm., l«-choix, fixatious Huit- Hg&Sb&»8 felU , double cuir ?ras , la paire fr. 25.— p
„.__ - ' ¦¦¦.¦¦¦¦ i „ :,' ¦¦¦¦¦ ¦¦— 'WÎW

m ^a™. ^̂  m
Wl ml Wk m » ^ "M W ¦"ffl - aison spécialiste J -| SJPlwJî m 2, mmm. HEOCHATBL j



Théâtre de Neuchâtel
m * Ç.- nr W! R

LUNDI 23. 3IARDI 24, MERCREDI 25 JANVIER

Programme :
•f. Prologue
2. Musique
3- * * * 

ENTRACTE

: A. Le ûm>^M® mmûwmmî
Comédie en 3 actes en vers de AUZATvET.

VENDREDI 27 JANVIER : Séance populaire à prix réduits.

Prix des places habituels. — Location dès le 19 janvier chez
FŒTISCH FRÈRES S. A.

Hl II 11 [II i g.
PESEUX (Neuchâtel)

Les Actionnaires sont convoqués en

Assemblée générale extraordinaire
le samedi 4 lévrier 1922 à 14 h. 15, au siège social, Villa
Socdor, avenue Fomachon 2, Peseux.

ORDRE DU JOUR :
1. Rapport du" Conseil d'administration.
2. Liquidation de la société.

Les cartes d'admission peuvent être retirées à la Banque
Cantonale Neuchâteloise, à Neuchâtel, ou au Comptoir d'Es-
compte de Genève, à Neuchâtel, contre le dépôt des actions
ou d'un récépissé émanant d'un établissement public ou
privé du canton. Les porteurs d'actions nominatives (privi-
légiées) reçoivent leur carte d'admission par les soins du
ConseiL Le Conseil d'administration.

Oa cherche à emprun-
ter auprès de pariicn-
lîer, ia somme de fr.
75.000. — contre garan-
tie h y p o t h é c a i r e  en
premier rang; snr  nn
im;::er;!;!c tî es avanta-
gensement situé et d'an
excellent  rapport  assu-
ré. Affaire dé tente sécu-
rité.

S'adresser à 91. îîax
Fallet, avocat et notai-
re, à Peseux.

PENSION
est offerte à Bâle à jeune fille
désirant suivre l'école pour ap-
prendre la langue allemande.
Vie de famille. Références chez
Mlle L. Berson, Coulon 4, Neu-
châtel. Offres sous chiffres B.
K. 2015, à Rudolf Mosse. Bâle.

I ^^^^^ f̂i 

pendant 

filtre i T^^^^Ë 1

I Tennis coton i]] Vdoniine Ifi Un pu lïlllX CH lÉBfS É lie 11501
I ïsr «»-»<rj s; I jg£»&£«a| ^rv^ns^O ^^rv^ lL I
I flanelle tennis %) flanelle laine Jf Serge foulée ||1 fia de lai IIJ S
m pour chemisette, 75 cm. f jolies rayures, 75 cm. lar- || et J

issu &,n,f lEis fl ,our 1 S côielé , 1res belle qualité , i/fl
M largeur , le mètre U geur , le mètre 5.90 et fl 

manteaux , 140 cm. lar- j  1 en gris et taupe. 13n cm. I"* ggeur , le mètre "*» largeur, le mètre a * I

O li sur feus Ses lainages en rayen m^m mentionnés

1 MERCERIE un tel PhH i ELLEJ à prix dérisoire I
S Dentelles et entre-deux , Valencienues ou fuseaux , motifs filet , franges pomponnettes, eto.
I Série I ' II III IV V VI VII

I le mètre mm lw raaAw ^u^w B®<^ i § é%. toutes largeurs ft

H éÊ  ̂̂ _ % 
^^^  ̂ ' iPil «M8a> <©® £m 4^ tM®m, / &^ w a m k ^ s 4f a\mm da^ • l^^HS" ^3iBilif||S,@S fi

i Série ___ I II III IV V VI VII 1
H liquidés à m 4|K m M ES* „ ilSS ^^^ ^75 #J50 ^50 tous genres

le mètre *°B lw a^fW aww I i ma <3P et largeurs ' S

I A notre rayon Papeterie 1

M m le paquet de 50 feuilles Wm ||f commercial , too'feuilles, WÈ M le hëné et "oo'feuJllea M H 'e paquet 'de 25 feuilles j 
' ' ,

I paniers à provisions dai" eta£si'ormes Un lot verrerie **£»£ ¦»*««•¦ j
Série I II III «,« e n  *„,. „:«^ • t» i

I gg c. 185 -|y Verres a liqueurs sur pied' la pièoe 45 c I
1 paniers à provisions e™8ip^boane 4

95 Vwres à malaSa -70 -6B -60 50 c' 
I

1 Savons k sable u g™* ™„*„ 10 c- Verres à Champagne -™ * 65°; I
I Savons à récurer le "̂ ISo giammes 20 "• Verres à vin î^-J? 19§0 *;S 45 c I
I farinières "j ^g^eà.*,» 2« Un lot couteaux ôe poche I25 el 75 c- I

MAGASINS DE NOUVEAUTéS .; ' '

NEUCHATEL. SOCIÉTÉ ANONYME

-.^**. *mm.. 
¦¦ 
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PU 
6 actes 1 Bjma.,€ft e

I Sociélé suisse d'Assu rances générales i
I sur la ue humaine à Zurich j
ji& La p'us ancienne compagnie suisse d'assurance ||
ip' • sur ia vie — Service princi pal fondé en 1857 '81
m^ Mutuel le  pure — Pas de 

responsabilité person- 
^is' nelle des assurés

^a 
Le plus important portefeuille d'assurances m

EW suisses. W
^k Tous les bonis aux assurés. , M

WÈ S'adresser à la DirecJ 'on à Zurich , Quai des Alpes 40, ou à l'Agence générale de ûjjj

m Alfred ^EKKESîeïJ ©, Evole 5, MEUCMATE1L Â

da meubSesi baga^as, malles,
pianos et tous camionnages,
«,.---.• _ téiéphonez au Ko " --».«—

3 
EU HUTO-TflXIS

esM HiRONDEUï
tarifs réâtilts = 15, rue du Manège

1 Tontes assurances accidents I
; soit: polices individuelles

polices responsabilité civile, BtC.
Y «ont traitées rapidement

j et avantageusement

i BESSE & G18 NeucMîel I
I Téléphone 1051 Bue du Trésor 7

H Agence générale de l'Assurance Mutuelle Vaudoise M

Liste nuuiï.rique des
26-1 obligations A- % sorties au
tirage du 3-1 décembre -lis2-1

N°*ll 21 22 45 48 59 71 73 92 94 95 98 112
137 232 235 255 277 287 307 333 338 351 370 388
419 432 459 477 492 495 496 501 505 554 555 564
575 592 643 680 690 714 724 736 750 769 785 799
812 824 825 840 853 856 865 878 886 916 936 950
960 965 977 980 1003 1021 1030 1041 1046 1109
1156 1215 1226 1243 1249 1251 1252 1303 1306 1311
1314 1356 1384 1393 1399 1424 1438 1439 1443 1448
1452 1481 1483 1509 1511 1525 1531 1543 1550 1561
1578 1581 1583 1621 1622 1637 1663 1722 1725 1743
1760 1761 1771 1793 1795 1807 1820 1827 1831 1834
1854 1877 1885 1908 1918 1923 1933 1972 1976 1982
1992 1995 1996 2008 2016 2030 2032 2036 2042 2051
2055 2063 2080 2086 2093 2095 2102 2103 2105 2119
2125 2160 2204 2207 2214 2221 2222 2226 2262 2265
2302 2311 2320 2329 2338 2339 2358 2372 2389 2401
2426 2434 2535 2536 2565 2592 2604 .'«15 2616 2617
2641 2643 2680 2703 2715 2739 2750 279S 2829 2877
2899 2906 2912 2943 2953 2962 2975 2979 2980 3015
3016 3029 3031 3045 3052 3058 3075 3090 3137 3145
3150 3171 3176 3183 3185 3205 3232 3256 3266 3300
3304 3310 3322 3346 3367 3368 3381 3382 3384 3399
3445 3451 3466 3485 3513 3516 3519 3522 3533 3547
3589 3640 3643 3660 3688 3701 3702 3745 3777 3811
3821 3824 3849 3852 3865 3878 3922 3933 3952 3983

Le 30 juin 1922, un avis concernant ces titres paraîtra
dans les journaux.

C03IPT0IK D'ESCOMPTE DE GENÈVE.
Siège de Neuchâtel.

i atelier de réparations pour 1
automobiles et matocyclettes

de toutes marques

Fabrique de BIo ;ears, Henri Ailisson
| <xx>ooooc><>o Sï-A U BlN oooooooooo

i RÉPARATIONS SOIGNÉES
PRIX MODÈRES

FyYEi DES AMIES II JEUl^E FILLE
Rue de la Treille 6

Les nouveaux cours de français ont commencé
Prière de s'inscrire sans tarder

i le lundi et mercredi dès .0 heures au Foyer
: . *y 

gn» ii^ra i ̂ B @ ̂ n ra ̂ n

§ isni^^ §

CONCESSIONNAIRE ,
DE L'UNION DES PAR0UETERIES SUISSES ET pi

• REPRÉSENTANT DE LA PARQUETERIE D'AIGLE

m Fourniture et pose de parquets  en m
tous genres - Lames sapin - Répa-

. m rations - Raclages - Nettoyages ||

| Librairie-Pitpcilei ie I

liiilsp
NEUCHATEL

§ $§&te 5e bureau I
1 €phéméri d2s §
I Calendriers I

Registres 1
j livres 6e ménage 1
i (Perret, Kaiser)

$îmanads Divers
H i
m^mgmBB*mmBtWB3 *mw£

1 CHAUSSURES f
|6. BERNARD !
I Rue du Bassin f
<fy ^^u^̂ uf ^ t

^^» *A

I MAGASIN I
î toujours très bien assorti ? >
§ dans Ç
*û* v
£ les meilleurs genres *

1 Ciianssures îîoes f
X pour dames, messieurs 2
«? fillettes et garçons ?

'g Se recommande, *
| G. BERNARD J

Metez des Milites Suisses !

Petits payements mensuels

Demandez catalo gue lUnst .
Fabri que Suisse île macti. â couflr e

L1ICERN K

Fr. 65.—. oayable fr. 5.— par
mois, montre arffent. cuvette.
anneau arrant mouvement
soîarné. ancre IS rubis, spirale
Bretruet. balancier couoé. bot-
ta soignée décorée

Pr. 55.— .montre argent, ancre
15 rubis, soiral Bretruet ba-
lanoi*"' compensé et coupé.
Régulateur» aux mêmes con-

ditions
Sablon» 39 Neuchatel

n isoz

de MAOX de TÊTE. MIGRAI-
NES, NÉVRALGIES. GRIPPE.
INFLUENZA. FIÈVRES . RHO -
MATISMES. on de n'Importe
quelles douleurs, prenez des

P

iffiS}. B B BSBw Kgk Sm éSH

%sr Vssf &&> 8r«a Ba il
r 

remède des plus etficaceg et
supporté par l'estomac le oins
délicat

La botte Fr. 2.— dans tentes
les pharmacies

Dépôt vénérai :
PHARMA CIES KËl'NIES

la. Caaux-de-Fouda



POLITIQUE
ti'Etat dantzicois

Le territoire de Dantzig opte contre l'Allemagne

> Le 10 janvier a pris fin le délai d'option pour
l'Allemagne. Le territoire entier s'est prononcé
pour la nationalité dantzicoise.

Seuls 4500 habitants environ ont opté pour
l'Allemagne.

Russie
Sensationnelle information

VARSOVIE, 17. — On m ande de Moscou que
îe nombre dee personnes qui sont internées
dans les camps soviétiete si est de 850.000.

Les autorités soviétistes ont décidé de remet-
tre en liberté les jeunes filles, les femmes arec
leurs enfants, et les hommes âgés de plus de
50 an?.

Chine
Désagrégation

LOJSDRBS, 16. — Les journaux londoniens
reçoivent une dépêche de Shanghaï selon la-
quelle le général Wu-tei-fu , inspecteur général
des provinces du Hu-Pé et du Yunnan, aurait
adressé un ultimatum à Pékin exigeant la dé-
mission totale du gouvernement dans lee huit
jours . Si le premier ministre Liang-shi-yi ne se
¦conforme pas à cet ultimatum, il sera expulsé
< manu militari >. Toute la province du Yaug-
ieé appuie l'ultimatum. Il est probable que le
général créera un troisième gouvernement â
Shanghaï.

COÏÏBRIEB PRANÇAÏS
(De notre corresp.)

•PA RIS, 16. — Je m'étais un. -peu trop dépè-
nîié en disant que la chute du cabinet Briand
faisait tablo rase dc tout ce qui avait été- décidé
à Cannes. M. Lloyd George, avant de s'en aller ,
nous a îait un petite rosserie. Il a fait consa-
crer la résolution du 6 janvier sur la Conféren-
ce de Gênes. En pleine crise française, on au-
rait pu penser que la plus élémentaire conve-
nance imposait de réserver au moins la déci-
sion du nouveau gouvernement ; le Premier
anglais a voulu lui faire le coup de la carie
forcée en imposant, en l'absence d'un délégué
français, comme un acte définitif , la réunion de
la Conférence de Gênes le 8 mare.

Mais M. Poincaré, qui n'aime pas beaucoup
cea procédée, lui rendra peut-être la monnaie
de sa pièce. Cala ne lui sera pas, difficile. En
effet, on peut tout remettre en question à pro-
pos des 'conditions imposées aux Soviets. La
manœuvre est d'autant plus aisée que cette par-
tie du programme de M. Lloyd George ne sourit
guère aux Américains. Ce qu'il imiporte avant
tout, c'est de ne pas laisser au gouvernement
anglais la possibilité de nous présenter une
concession sur ce point comme un grand sa-
crifice. L'affaire est ratée, car elle était une
manœuvre électorale, et les élections sont ajour-
nées en Angleterre.

Manœuvre électoral e aussi que la publication
du projet de pacte de garantie. On est. étonné
que M. Briand n'ait pas exigé là-dessus le si-
lence. Car enfin , du îait de oette divulgation, la
'tâche de M. Poincaré est devenue plus diiîicile
encore. En effet, les corrections indispensables
seront très malaisées maintenant. Le public an-
glais se rendra compte de toute modification
et en exigera le paix. Il est contraire à tous les
précédents de îaire la lumière sur une négo-
ciation avant qu'elle ait abouti. Deuxième ros-
serie que npus avons de la peine à pardonner
à M, Lloyd George.

D'autant plus que celui-ci nous a joué .eneore
un autre tour, et des plus sournois. On a an-
noncé que l'Angleterre avait l'intention de con-
clure avec la Belgique un pacte de garantie
analogue au pacte anglo-français. Manœuvre
déjà suspecte, car elle tend à affaiblir l'alliance
militaire franco-belge. Mais ce qui nous a sur-
tout paru suspect en France, c'est que les An-
glais ont fait savoir à nos amis belges — qui
iea furent euximênies plutôt surpris — que,
dans leur idée, un pareil pacte anglo-belge vi-
serait une agression contre la Belgique dirigée
non seulement par l'Allemagne, mais par tou-
te puissance. Vous entendez : « toute puissan-
ce >. On ne peut viser plus nettement la France.
Car enfin, quel autre pays que l'Allemagne ou
la France pourrait bien attaquer la Belgique.

To ut cela éclaire d'un jour singulier les sen-
timents de M. Lloyd George envers la France.
On espère que la fermeté et l'habileté de M.
Poincaré réussiront à modifier cet état d'esprit.
Mais il est certain que notre nouveau président
du Conseil aura fort à îaire. M. P.

Les coup ables de guerre

;La commission instituée par décision du
Conseil suprême des puissances aillées, en date
du 13 août 1921, pour examiner les procédu-
res entamées et les jugements rendus par la
cour de Leipzig dans les affaires criminelles
(i ntéressant des personnes visées par l'article
228 du traité de Versailles, s'est réunie au quai
d'Orsay, le 6 et le 7 janvier 1922, sous la pré-
sidence de M. Laurent Bonnevay, garde des
sceaux ; étaient présents : pour la France :
M. Laurent Bonnevay, garde des sceaux ; M.
Paul Matter , avocat général près la cour de cas-
sation. Pour la Grande-Bretagne : Sir Gordon
Hewart, attorney général ; Sir Ernest Poilok,

sûlucitor général. Pour l'Italie : M. Antoine Rai-
mondi , procureur général près la cour de Mi-
lan ; M. Menziger de Preusseiith al, conseiller
à la cour de cassation de Rome. Pour la Belgi-
que : M. Servais, procureur général près la
cour de Bruxelles ; le chevalier Th. van Ele-
v. yck, premier avocat général près la cour de
Gand.

Après discussion , la commission a décidé, à
l'unanimité, de soumettre au Conseil suprême
des puissances alliées les deux résolutions sui-
vantes :

Première résolution. — La cour suprême de
Leipzig a actuellement statué en tout sur neuf
cas de coupables de guerre : trois sur la noti-
fication du gouvernement français, un sur la
notiacatîon du gouvernement belge, quatre sur
la notification du gouvern ement britannique et
un sur l'initiative des autorités allemandes.

Le gouvernement italien , il y .  a quelques
mois, a soumis à la cour «es dossiers dans di-
vers autre cas, mais il n'a encore été statué sur
aucu n de ces cas.

En ce qui concerne la conduite des procédu-
res devant la cour de Leipzig, l'opinion unani-
me de la commission est que, sauf peut-être
dan ; un petit nombre de cas, la cour n'a
donné aucune satisfaction, en ce sens qu'il n'a
pas été fait d'efforts suffisants pour parvenir
à la vérité.

En ce qui concerne les jugements rendus par
la cour de Leipzig, l'opinion unanime de la
commission est que, dans presque tous les cas,
la cour n'a donné aucune satisfaction , en ce
sens que certains accusés ont été acquittés alors
qu'ils auraient du être condamnés et que , mê-
me dans les cas où les accusés ont été recon-
nus coupables, la peine appliquée n'a pas été
suffisante.

Deuxième résolution. — L'opinion unanime
de la commission est qu'on-ne saurait aboutir
à un résultat utile en soumettant des cas nou-
veaux à la cour de Leipzig.

En conséquence, la commission est unanime-
ment d'avis que plein effet doit ¦d ésormais être
donné' aux termes de l'article 228 du traité, eu
conformité avec la note alliée du 7 mai 1920
(dernier alinéa) et que le gouvernement aile»
mand doit être requis d'avoir ù livrer les accu-
sés aux puissances alliées en vue de leur mise
en jugement

ETRANGER
Une ville menacée de banqueroute. — On

mande de Halle que l'admission de cette ville
parmi les localités de la catégorie A a pour con-
séquence de faite courir à cette ville le danger
de banqueroute. En effe t, étant donné le relè-
vement considérable du traitement des fonction-
naires, la municipalité va être contrainte d'éle-
ver les impôts industriels dans la proportion
de 2068 pour cent.

Catastrophe en mer. — A Lowestoft (ville
d'Angleterre sur la Mer du Nord, dans le com-
té de Suffolk) , un chalutier a débarqué lundi
les survivants du vapeur allemand < Vesta>,
qui allait de Hambourg à Lisbonne et qui a pris
feu dans les premières heures de la matinée de
lundi.

Une explosion s'est produite à bord, provo-
quée par l'incendie ; 12 personnes, dont la fem-
me du capitaine, ont péri, soit tuées par l'ex-
plosion, soit carbonisées'.

Pour un nouvel hélicoptère. — On déclare
que le ministère anglais de l'air va ouvrir un
concours pour la fourniture d'un hélicoptère.
Il faudra que cet appareil puisse s'élever par
ses propies moyens à une hauteur de 610 mè-
tres en- emportant un homme et une provisipn
de carburant suffisant à une heure de vol. Il
faudra qu'il puisse rester immobile-pendant une
demi-heure au-dessus d'un point donné et cela
par n'importe quel vent allant jusqu'à une vi-
tesse de 32 kilomètres à l'heure. En eutre, il
devra pouvoir atterrir verticalement, sans l'aide
du moteur, par un vent allant de 0 à 32 kilomè-
tres à l'heure.

Enfin, il faudra qu'il soit capable de voler
horizontalement à 610 mètres d'altitude et à une
vitesse dépassant 96 kilomètres à l'heure.

Ce concours, auquel un prix de L250,0Q0 fr.
sera affecté, sera ouvert à tous les inventeurs
anglais et étrangers.

Dans le Pamir. — Une Anglaise, Mlle Ella
Sykes, vient de faire à Londres une intéressante
conférence sur le voyage qu'elle a effectué dans
la chaîne du Pamir, près du Turliestan chinois.
Elle a gravi de hautes sommités et îait l'éloge
des yaks qui servent indifféremment de bêtes
de somme et de « chevaux » de selle. Ces yaks,
excessivement résistants, descendent les pentes
les plus raides sans jamais perdre l'équilibre *,
l'un de leurs tours favoris, quand la descente
est trop raide, est de s'accrocher des dents aux
rochers ou aux buissons et de se laisser glisser
jusqu 'à ce que leurs pattes de derrière aient
trouvé un point d'appui.

Dans le Pamir, habitent les Kelgis, une popu-
lation de bergers et d'agriculteurs, qui a pour
jeu une sorte do football qui se joue à cheval
avec une peau de mouton gonflée. C'est le pas-
se-temps favori des hommes. Quant aux fem-
mes, elles trouvent leur plaisir dans les repas
de fun érailles qui sont toujours opulents, car

un Kelgi, lorsqu'il meurt , consacre la plus gran-
de partie de son argent au banquet funéraire.

Le climat est excessivement rude dans ces
montagnes et il est bien rare que les enfants nés
eu hiver parviennent à survivre.

L'habitude 'de l'argent
(Des « Annales >)

L'homme qui a peiné pour gagner de 1 argent
réalise l'effort que représente sou gain. Le
gaspiller inconsidérément lui apparaît comme
une sorte de méconnaissance de la dignité de
son travail.

L'homme qui est né riche , s'il a un certain
degré de conscience sociale,, considère qu'il
n'est que le détenteur d'un; patrimoine accu-
mulé par ses ancêtres et dont il est comptable
vis-à-vis de sa descendance, à qui il. a le de-
voir dé le transmettre, sinon grossi , au moins
intact ; ' . . : ' ' . . .
' C'est pourquoi l'étalagé et le gaspillage in-
décent do l'argent sont , avant tout, le fait de
l'homme qui , n'ayant pas,--en quelque sorte ,
moralisé l'argent qu 'il acquiert par un© dure
et longue dépense d'énergie, insoucieux de ce
que la . transmission héréditaire de la fortune
représente au point de vue de la société , ne
lui demande que les satisfactions les plus
égoïstes et Tes plus brutales.

C'est pourquoi lés époques de grands dépla-
cements de la fortune voient les profusions les
plus absurdes et les plus scandaleuses démo-
ralisations. Eu soi, il peut paraître indifférent ,
en se plaçant au point, de vue général, que
l'argent appartienne à Pierre ou à Paul, à un
vieux ou à uu nouveau riche. Pratiquement, il
n'en est pas tout à fait ainsi. L'argent , comme
l'alcool, grise moins aisément celui qui en a
quelque habitude que le débutant. Un vieux
riche est moins blessant pour son prochain,
moins insolent, moins gênant socialement que
celui qui le dépouille et dont l'égoïsme est tout
neuf.

C'est pourquoi aussi, à chaque époque d'en-
richissement excessif de quelques-uns succède
une période sévère d'assainissement. "Tel fut le
cas après le système de Law et après le Di-
rectoire. Nous allons assister à une crise pa-
reille. D'ici cinq ans, nos nouveaux riches —
de la spéculation ou du travail — auront réfor-
mé leurs mœurs. Ou ils seront retombés en
majorité, comme ils le méritent, dans la purée
avec les serins qui se seront laissé griser par
leur exemple, et, hélas ! avec pas mal de mal-
heureux et d'innocents. ¦

' André lidïtehb&rger.

LETTRE D'ITALIE
(Correspondance particulière)

Le cabinet Bonomi, auquel d'aucuns prédi-
saient, non sans quelque apparence de raison,
une existence éphémère, semble s'affermir tous
les jours. Il faut avouer, d'ailleurs, qu'il s'en-
tend pas mal à manœuvrer et qu'aux conféren-
ces, si nombreuses ces derniers temps, ii a su
fort bien tenir sa place. Tant mieux. Car chez
nous comme partout ailleurs, rien ne vaut la
stabilité.

La malheureuse affaire de la Banca di Sconto
— au reste sans attaches directes officielles -—
a donné au gouvernement l'occasion de prou-
ver qu'il comptait parmi ses membres des hom-
mes prompts u prendre tme décision et ne re-
doutant point les responsabilités. De ces hom-
mes-là, nous n'en saurions trop avoir. Après le
pleutre Nitti et le très opportuniste Giolitti,
cela nous change. < Va bene ! > '"*<;

Déplorable histoire, eu dépit du. moratoire
accordé au dernier, mqm|at et qui. .a évité, au
pays une catastrophe, que celle de cet établis-
sement du Banca di Sconto. Fondé i] y a sept
ans, à la veille de la date de l'entrée en guerre
de l'Italie, il connut, aq;_ç]ébut,_ une. prospérité
presque insolente. Il suffira de dire qu'ayant
commencé — en janvier . 191.5 — avec un ca-
pital de quinze millions,, là Banca di Sconto en
avait, au moment de sa plus, grande vogue, un
de 375. Les dépôts et les comptes-courants at-
teignaient le chiffre formidable de quatre mil-
liards ! Aussi comptait-elle des succursales
dans toutes les grandes cités de notre pays, et
l'armée de ses employés de tout rang dépas-
sait-elle l'eîîectiî de 7000.

A quoi est due la culbute ? A de multiples
facteurs, parmi lesquels il convient de citer
en premier lieu les avances. faites aux grands
établissements métallurgiques Ansaldo, à Gê-
nes. Durant le conflit , cette entreprise — qui
dictait ses prix au gouvernement duquel elle
fournissait du matériel de guerre — gagna des
sommes énormes. Et ses principaux actionnai-
res, les frères Perrone, passaient et passent en-
core pour les plus gros « pescicani > ou profi-
teurs de guerre, auxquels Giolitti avait dé-
claré la guerre... sans la leur faire.

Banca di Sconto et Ansaldo, donc, avaient en
quelque sorte partie liée. Et ce fut cela sur-
tout qui coula l'institut financier. Car l'armis-
tice venu, l'industrie sidérurgique italienne,
tout artificielle, s'efiondra. C'est folle, en effet,
que de vouloir travailler en grand dans ce do-
maine, pour un pays qui n'a ni minerai, ni
charbon et qui, plus qu'aucun autre, dépend des
voisins — et concurrents ! — pour la livraison
des matières premières. Les administrateurs de
la Banca di Sconto eurent le tort de vouloir
imiter ce qui se faisait avant la guerre, en Al-
lemagne, où les conditions étaient tout autres.

Cette erreur capitale a coûté cher à l'établis-
sement qu'ils dirigeaient. Et cela leur a coûté
cher à eux-mêmes. Car, par décision du tri-
bunal qui les a destitués, ces administrateurs
imprudents beaucoup, plus que malhonnêtes ont
vu leurs biens mis spus' séquestre, pour garan-
tir les fonds des déposants.

Quand on sait que parmi ces « séquestrés >
figurent des personnages jouissant jusqu'ici
d'une grande notoriété et d'une influence point
du tout négligeable au point de vue électoral*on se rend compte que le gouvernement, déci-
dément, n'est pas composé de mazettes. Il a
fallu, assurément, un certain courage pour met-
tre la main au collet de financiers et d'indus-
triels aussi haut cotés que les Gondrand et
consorts.

Le cabinet Bonomi, décidément, mérite mieux
que la réputation que lui avaient faite — d'a-
vance — certains politiciens sans doute fort
désireux de tâter du maroquin. Et l'on peut
souhaiter qu'il se maintienne et qu'il persé-
vère dans la bonne voie.adoptée. G.

SUISSE
Fête fédérale de chant. _ Le comité central

de la Société suisse de chant a établi le pro-
gramme définitiî de la fête ' fédérale de chant,
qui aura lieu, cette année, à Lueerne. Etant don-
né le nombre considérable des inscriptions re-
çues (15,000 participants), la fête devra être
scindée en deux parties : Les' sociétés des
première et deuxième catégories devant con-
courir les 17, 18 et 19 juin , tandis que les caté-
gories supérieures concourront du 24 au 27
juin. La constitution du jury, qui se fait con-
jointement par les soins du comité central et
de la commission musicale, est sur le point
d'être achevée-

La Suisse invitée à Gênes. — Le Conseil fé-
déral a reçu du ministre d'Italie à Berne une
invitation à la Conîérence de Gênes qui s'ou-
vrira le S mars prochain.

Industrie électrotechnique . — Divers articles
publiés sur les interdictions d'importation ont
pu faire croire que les industries protégées au-
raient profité de cette mesure pour majorer
leurs prix ou tout au moins enrayer la baisse
des prix. Une enquête menée récemment dans
les milieux de .l'industrie élecirotechnique en
Suisse prouve que en ce qui la concerne, cette
allégation est dénuée de fondement. U y a eu
lieu au contraire en 1921 une forte baisse des
prix dans ce domaine , atteignant dans bien des
cas j u squ'à 60 % de la valeur de la marchandi-
se, de sorte quo beaucoup d'appareils se ven-
dent aujourd'hui à des prix se rapprochant de
ceux d'avant-guerre : quelques articles même
sont déjà meilleur marché qu'en 1913. On peut
ajouter.que, étant donnée la large part pour la-
quelle la main-d'œuvre entre dans la production
des articles de l'industrie électrotechnique, les-
quels - sont de fabrication relativement compli-
quée , de nouvelles baisses de prix dépendent
actuellement presque entièrement de la réduc-
tion des salaires, lesquels nont que . peu ou pas
du tout suivi  jusqu'ici la tendance générale de
baisse.

BERNE. — Le . « Petit Jurassien > . annonce
que des ouvriers occupés à des travaux dans
ime inaison de Courte-doux ont découvert six
squelettes humains. On suppose qu'il s'agit là
de cadavres d'habitants du village, victimes des
cruautés des Suédois pendant la guerre de
Trente ans. Courtedoux eut particulièrement à
souffrir des exploits d'e ces barbares. Le village
fut pillé et incendié en 1734, Dix ans plus tard,
il subit encore le même sort de la part du ré-
giment de Fleckeuïtein, qui brûla également
Fontenais. La .population de Courtedoux dimi-
nua considérablement ensuite de ces terribles
calamités.

BALE-CAMPAGNE. — On annonce. de Leip-
zig l'arrestation du sieur Schmid, administra-
teur eu fuite de la commune d'Allsckvvyl (Bâle-
Campagne) . L'enquête a démontré qu'il avait
détourné des fonds communaux pour un mon-
tant de 40,000 fr. Le procureur de Bâle-Cam-
pagne a demandé son extradition.

ZURICH. — Le Grand Conseil zuricois a dis-
cuté l'interpellation des démocrates sur la ta-
xation fiscale appliquée aux paysans. Tandis
que -ces derniers déclarent inadmissible toute
enquête sur les exemples publiés à ce propos
par le parti socialiste, le parti radical est d'ac-
cord sur le renvoi de l'affaire à la commission
de gestion. Le directeur des finances réclame,
lui aussi,.une vérification, les socialiste persis-
tant dans leur affirmation que les chi fres offi-
ciels apportés paa- lui sont inexacts.; il désiro
cependant que l'enquête reste entourée du se-
cret professionnel . Par 105 voix contre 65, on
décida de îaire procéder à l'enquête par les
soins de la commission de gestion.

APPENZELL. — Sur le versant nord du
Grenzlcopf , une énorme avalanche s'est produi-
te dimanche, causant de grands domm ages sur
le S'cliwâlgalp. Plusieurs cabanes, ainsi que
des écuries ont été emportées. Le câble qui
donne accès à la cabane de Thierwies a été
arraché.

VAUD. — Un -nommé Ernest H.agenDUCùer,
20 ans (taille moyenne, cheveux, blonds, habits
de détenu rayés brun et noir) , qui s'est évadé
en décembre ..derni er du pénitencier fribour-
geois de Bellechasse, sans qu 'on eût réussi jus-
qu'ici: à le reprendre, commettait de nombreux
vol s dans le district d'Orbe, causant un éanoi 'Com-
préhensible dans la population des villages où
l'on a constaté eon passage, au Champ de Ro-
mont," maison isolée "a"ù-dessus de Foré!, à -Cre*
mm et ailleurs; - :.: - - .-.y k j,'
,. .̂ .endredi ...matin, le, gendarme Rod, du poste
deTïsle, était en patrouille; il pâssaS à Moht-
la-Ville; il s'euquit là, auprès de M. le syndic,
des personnes qui avaient passé la nuit aus
passades... .Ce magistrat.. lui annonça avoir, le
matin, trouvé dans son écurie un jeune hom-
me disant se nommer Charles Barbey. Ayant
demandé à voir cet individu, qui n'avait point
encore vidé les lieux (la douce chaleur de l'é-
table lui plaisait davantage que le froid cui-
sant du dehors), le gendarme le reconnut bien-
tôt pour être Eagenbùcher, l'évadé de Belle-
chasse, bien que celui-ci persistât à prétendre
s'appeler Charte s Barbey. Il lui passa, pour
mieux s'assurer de sa personne, l'engin de sû-
reté dôiit il était porteur et l'entraîna dans la
direction de l'Isle. A peine avait-il fait quel-
ques pas que le jeune homme qu'il tenait so-
lidement par le poignet lui avoua être Hagen-
bucher et s'être effectivement échappé de Bel-
lechasse vers le 10 décembre et s'être, depuis,
rendu coupable de plusieurs larcins.

L'évadé, qui a été écroué aux prisons de Cos-
sonay, portait , au moment de son arrestation,
un énorme écrou de fer mum d'une lanière en
cuir et dont il aurait peut-être fait usage con-
tre le gendarme s'il n'eût été vite mis hors
d'état d'entrer en lutte.

GENÈVE. — Le Conseil d'Etal de Genève
avait pris un arrêté rendant obligatoires des
cours pour chômeuses de 16 à 20 ans recevant
l'allocation. Le département de l'instruction pu-
blique a cliargé l'Ecole d'études sociales pouf
femmes de l'organisation de ces cours qui ont
pour but l'amélioration de la vie de famille.
Des questions d'hygiène, de thérapeutique in-
fantile, de droit , et de morale seront traitées
dans ces. cours ainsi que le raccommodage, la
coulure et la cuisine. Des conférences instructi-
ves avec projections sont également prévues.

(De notre corresp J

Finances.
Questions de chasse. — Ames sensibles

C7est le régime des vaches maigres..pour
beaucoup de. particuliers et pour plusieurs vil-
les; Soleure, qui avait en 1914 une fortune de
5 millions et demi, n'a plus, en 1920, que 2 mil-
lions et quart; elle n'est du reste pas la seule, à
voir la balance pencher du mauvais côté; des
56 villes qui appartiennent à l'association, 37
constatent un recul dans leurs finances de près
de 30 millions; pour l'aimée 1921, cinq d'entre
elles seulement avaient budgeté un boni, les
autres un déficit; on espère sans doute que,
pendant la période qui commence, la situation
s'améliorera, mais il était bien permis d'avoir
quelque appréhension et de se montrer plutôt
pessimiste ; on a fait des réductions sur cer-
tains postes, on en a créé d'autres (impôts
somptuaires), mais tant que la crise durera, il
sera difficile de reprendre de l'espoir.

En attendant, il est tout indiqué d entrepren-
dre des travaux de grand style; le vieux pro-
jet de dessèchement des 200 hectares de ma-
rais autour du lac d'Aeschi va ôtre repris ;
mais il faudra 900,000 fr., couverts par la sub-
vention de la Confédération et celle de l'Etat,
soit 60 à 70 %, tandis que le reste est à la
chargé des communes (elles sont cinq); trois
ans seront nécessaires pour achever le travail
parce qu'il faudra tenir compte, des cultures
faites au bord du lac et auxquelles sont occu-
pés actuellement quantité de chômeurs.

Une subv ention bien placée est celle qu'ac-
corde l'Etat à toute société ou institution oui

désire se procurer une automobile pour le
transport des malades et des blessés par .xciv
dent.

On parle beaucoup dans le canton de chasse
et de modifications daus la loi existante; veut-
on des chasses de district ou veut-on mainte-
nir ls système actuel des patentes; et les ar-
guments pour et contre celui-ci se croisent dans
les journaux. Les uns invoquent la beauté du
spectacle offert par le gibier, petit ou grand,
dans des parcs réservés où il peut se multi-
plier et se rencontrer souvent sous les pas des
promeneurs; les autres demandent que ces dis-
tricts réservés soient entourés de hauts murs
pour empêcher les déprédations que les chas-
seurs commettraient. Ce sera au peuple à se
prononcer, mais il est bienîaisant de trouver
encore, dans le désarroi des esprits, des âmes
sensibles aux charmes de la nature.

Des âmes sensibles, on en rencontre aujour-
d'hui, témoin ce jeune garçon de Berne re-
cueilli l'autre jour à la gare de Soleure et qui
n'était pas rentré au foyer paternel depuis l'é-
cole parce qu'il avait la note 3 pour l'arith-
métique. On se demande toutefois ce qui lui
était le plus sensible, ou sou échec scolaire, ou
la perspective de la verge à la maison.

Lettre soleuroise

CANTON
Avocats neuchâtelois. — La question de la

réforme judiciaire, qui s'est posée uniquement
par suite de la nécessité qu'il y a pour notre
canton de réaliser des économies, a îait l'objet
d'une très intéressante discussion de la Confé-
rence des avocats neuchâtelois réunie samedi à
Auvernier.

La conférence estime qu'il est inutile, pour
¦réaliser des économies problématiques, de re-
viser, l'organisation judiciaire qui donne actuel-
lement pleine sati sfaction. On .se souvient que
l'organisation actuelle n'est pas ancienne ; elle
avait été élaborée avec beaucoup de peine et
beaucoup de soin lors de l'entrée en vigueur du
code civil suisse (1er janvier 1912) , sous la di-
rection de M. Albert Calame, alors conseiller
d'Etat, chef du département de justice.

La conférence des avocats s'est en particu-
lier prononcée nettement contre la réduction dti
nombre des juges permanents du tribunal can-
tonal qui ne permettrait pas de réaliser des
économies appréciables et qui aurait incontes-
tablement pour effe t de diminuer au préjudice
des justiciables des garanties auxquelles ils ont
droit.

En revanche, les avocats ont été d'avis que la
fusion des fonctions de président du tribunal
et de juge de paix dans tous les districts, sauf
Neuchâtel et La Chaux-de-Fonds, serait une ex-
cellente mesure, car elle entraînerait en même
temps la fusion des greffes et amènerait ainsi
des économies appréciables sans aucun incon-
vénient pour l'administration de la justice. De
même on a envisagé qu'à La Chaux-de-Fonds,
des simplifications s'imposent.

Etat civil de Neuchâtel
Promesses de mariage

Pierre Chable, professeur de musique, àr -Neu'ona»
tel, et. Erica Lansel, à Geïtève.

Charles-Jean SLrantmanu, doreur sur bois, à Neu-
châtel, et Mathilde Hauser. à Eapperswil. - r«&-

-Egidio-Delfo Galli, dessinateur, et Yvonne-Ger-
maine Cornu, maîtresse à l'école professionnelle,
les denx à Neuchâtel,

Léo.-Armand Aeberhard, gendarme, à La Chaux-
de-Fonds, et Olga-Amélie Cruchaud, cuisinière, à
Neuohâtei.

Edgar-Moritz Maire, commis, à Nenchâtel, et Mar-
guerito-Susanne Bahon, régleuse, à Peseux.

Georges-Henri Mailler, typographe, à Neuchâtel,
et Gabrielle-Madeleiue Frieden, horlogere, à Saint»
Biaise.

Mariages célébrés
13. Antonio Beruaschina, maeon, à Neuohâtei, et

Martha Wyss, infirmière, à Soleure.
14. Georges-'Edmond Steiner, mécanicien, à Nen-

châtel, et Elisabeth Mufi'ang, à Saint-Biaise.
14. Alfred-Xavor Keller, négociant, et Marthe-Hul-

da Knecht, à Dietikon.

•*<^rd$^%^ ' Fortifiant naturel
\̂ S^̂  recommande

<s**̂  des médecins contre la nervosité,
I ,

**—- l'anémie et la chlorose , les troubles
. i — di gestifs , l'amaigrissement , etc. In-

I

' dispensable pour les enfants. Le
7~~ Biomalt est en vente part out au prix
—rrrr" Fr- "¦— et Fr. 3.5U la boîte.

„ De Profil n dis i (

au
CINÉMA DU THEATRE

L'n souffle qui répand la terreur! pareil au mal
quo le Ciel en sa fureur inventa pour punir les cri-
mes do la Terre.

!!!Lo Nihilisme '.!', puisqu'il faut l'appeler par
son nom ! Ces ôtros du néant, qui surgissent des pro-
fondeurs d'un pays sans horizon , semblent ôtre l'é-
cho d'une mer de souffrance en furie.

Sous la cendre de ees cœurs miséreux , couve une
braise dont la flamme es! prèle à jai llir.

L'abnégation fanatique qui les anime leur fait ac-
complir toutes les actions, leur îait affronter tous
les périls. Lo but est leur symbole.

La tragique aventure de ïa Belle Sonj a surnom-
biée •; La Nihiliste >, est un chef-d'œuvre incompa-
table, unique, de conception et d'adaptation.

L'interprétation essentiellement slave que. la
Sympathique artiste Ellen Richter a sa y apporter
grâce à son tempérament si proioud attire l'atten-
tion de tous. DODO.

La Nihiliste

Connue dans
F Univers entier.

En ce qui concerne ia valeur nutritive,
le goût et la digestion facile, l'Emul-
sion Scott, le régénérateur et forti-
fiant si apprécié, occupe certaine-
ment le premier rang. Quiconque
veut s'assurer les avantages de cette
préparation doit persister k n'accepter
que la réelle Ëmulsion Scott Le
succès sera certain et l'on s'épargnera

f

ies déceptions qui ne peu-
vent manquer d'arriver, si
l'on achète des contrefaçons
de qualité moindre.
Seulement l'Emulsion Scott,

pas à'cMtrc !
vv Prix : 3 îr. et 6 îr. 1

¦ 
** /PORT/ ¦«*

Le grand match de boxe Ç&B8PENTÏER-
€<@®&E qui vient de se disputer à Londres
sera projeté sous peu au Cinéma PALACE

line entente cordiale: Des amandes et du miel dans
du chocolat au lait (Toblerone). Prix par étui 80 c.

- AVIS TARDIFS
. . . , . . „ - f

Perdu 'de l'Evole au collège des Terreaux

montre-"bracelet
de jeune fille. Prière , dc la rapporter contre récom-
pense. Evole 54, 3me a droite.

Partie financière et commercial e
Bourse de Neuchâtel, du 17 janvier

Les chiffres seuls indiquent les prix faits.
m ô» prix moyen entre l'offre et la demande.

d a» demande. — o = offre
Actions Obligations

Banq. Nationale. —.— Etat de Neue.5%. 91.—Tn
Soc. da Banque s. 551.50m » » '4% . 78 — d
Crédit suisse . . — .— » » 3V2. 76.— d
Dubied —.- Coni.d.Neuc.50/0. — -.—Crédit foncier . . 355.— d , , 4<y0. 75, 

__ 
0La Neuchâteloise. — .— „ » 31/,, 63 — dCab. éL Cortaill. 980.- 0 Gb>.a..fonds5o/.. _._

Etab. PerrJno
D
ud: -.- J & «fe °

Papet. Serrières . —.— , , '?' '
Tram. Neue. ord. —.- Locla • • • ^(o- 80.- 0

, priv. -.- » • • • ^/o. '2— o
Neuch.-Chaum. •. —.— * • •• • o />• — •—
Immeub.Chaton . —.— Créd.f.Neuc 4%. 80.— d

» Sandoz-Trav . —.— Pap.Serrièr. 6°/0. 80.— o
» Salle d. Conl. —.— Tram. Neue. 4n/0. 66.— d
» Salle d. Cono. '22u.— d S. e.P. Girod 6%. —.—

Soc. él. P.Girod . —.— PâL b. Doux 4'/4 . 
Pâte bois Doux . — .— Bras. Cardinal . 84.— d

Taux d'escompte : Banque nationale, 4 %.

Bourse de Genève, du 16 janvier 1922
Les chiff res seuls indiquent les prix faits.

m = prix moyen entre l'offre et la demande.
d = demande, | 0 = offre.

Actions 41/2 Fed. VI emp. — .—
Banq.Nat.Smsse —.— 4 </ 2 » Vil » — .—
Soc. de bauq. s. 549.- d 5»/0 » VU1 » ——
Comp. d'Escom. 453.— 5°/0 » IX » — .—
Crédit suisse. . 564.— d  3«/o Ch. léd.A.K. 698 75
Union fin. genev. 170.— 0 3% Différé . . . 313.50 ,
Ind. gène vd .  gaz 127.- 3°/0 Genev.-lots. 97.75
Gaz Marseille. 220.— 0  4%Genev. 1899. —.— .
Fco-Suisse élect. 59.25 Japon tab.lles.4Vs 88.75
Electro Girod . . -.— Serbe 4«/„ . . . ——
Mines Bor priviL 225.- d V.Gené.lWt),5% — —

> > ordln. 256.—m 4°/0 Lausanne . 393.— 4
Gatsa, parts . . — .— Chem.Fco-Suiscfc —.—
ChocoL P.-C.-K. 132.— Jura-Simp-SV/Zo 326 50
Nestlé 209.— Lomhar.anc.3% —.—
Caoutch. S. fin. . 44 50m Cr. u Vaud.5°/0 —.—
Sipet . . . . .  42.— 0 S.fiû.Fr.-Sul.4(,/0 —.—
Centr.charb.ord. 345.— d Bq.nyp.Suèd.4% 350.— d

» » priv. —.— C.foncégyp. l90S 273 — m
Obligeons : gj ^ J*J «£5 % Fed.,11 emp. —.— Fco-S. eleo. 4 °/0 198.—4 Va » IV » —.— rcv.isch.bong.4V, —.—4 Va » V > —.— Uolivia Ky . . 170.— a

Le baromètre est au plus bas, Genève est
sous la neige et les changes sont faibles. Ce-
pendant Prague monte à 8,65. ,La Bourse ne
brille pas, ni comme nombre d'échanges, ni
comme tenue dee cours. Sur seulement 17 ac-
tions cotées :. 5 en baisse, 4 en hausse. L'action
Banque Dépôts cote 715 500 non versés, soit
43 % se capitalisant à plu6 de 12 %, unique-
ment par le fait du titre nominati f avec 500 fr.
non vereéa.



. Subventions ïédéraies. — Qn écrit de Berne
A î'< Impartial > ;

, Dans ea séance de mardi dernier le Conseil
fédérai avait adopté une première liste de tra-
vaux de chômage à attribuer aux cantons, et ce,
jj qur un montant total de 31,899,690 ir., dont
l

v
5-343,,8O0 û:. P°ur travaux concernant les

C.'F.F.
' De ces 32 millions, le canton de Neuchâtel

/ecoit.pour sa part 1,240,600 fr., dont 462,000 fr.
pjpur travaux C, F. F.

] Voici, d'après une liste détaillée que nous
avons pu consulter, de quels travaux il s'agit
essentielle ment,'. Comme travaux C. F. F. eont prévus : un tra-
vail pour ia route cantonale à Auvernier, soit
sans doute le croisement sur rail à la sortie de
la . gare (devis : 300,'JOO fr.} ; puis l'agrandisse-
ment de la gare de Gorgier-Samt-Aubin (10,000
francs) et ïe déplacement d'un chemin à Be-
vaix (42,000 fr.):. Parmi les travaux ressortis-
sant aux divers départements fédéraux, nous
relevons e*q première ligne, la fabrication-.de
td^s-ques à numéros pour téléphone automatique
1(500,000 fr.) et la fourniture de 20 automobiles
1(250,000 fr.) . frelon les renseignements qui nous
ont été fournis,' ces autos sont des voitures lé-
gères et étroites, à deux places, destinée^ au
département mi'.itake fédéral et devant servir
fei-agents de liaison rapides entre unSés qu 'el-
les doivent, vu leurs petites dimensions, pou-
ivoir , < remonter > ou croiser aisément en, mar-
che. Les fabriques .Martini et Moser seraient sur
lés. rargs pour cestte fabrication. Viennent en-
•tate ' la . rénovation du hall des guichets à la
çibste de. Neuchâtel (5000 ; fr.) et diverses répa-
(tations aux bâtiments de douanes des Brenets,
tïe Bredot, Eorenaz, Oerneux-rPéquignot' ef. Me.u-
dbn.¦ .. Tous ces travaux sont expressément spécifiés
comme devant être, entrepris immédiatement. '
' Une nouvelle liste,, au montant de 2.153,000

trancs, paraîtra incessamment. ;
t Peseux. *— Il vient de se fonder à Peseta: un

feroupe . de la Ligue suisse des ' femmes absti-
nentes.

" Savagnier. — Les autorités ecclésiastiques de
laparoisse nationale de Savagnier, ne trouvant
aucun pasteur disponible actuellement dans no-
tre corps pastoral neuchâtelois, ont fait appel à
M.' - Kohler, pasteur de l'Eglise française ' de
Hambourg, — qui désirait rentrer en Suisse
eon pays d'origine, — pour remplacer M. Etien-
(tfe Perret qui vient d'être nommé â La Sagne.
y Landeron-Combea. — Le recensement dè dé-
cembre 1921 accuse 1545 habitants, jsqit 55 de
osoins qne l'année dernière.
; BroW)essons. — Le recensement opéré .dans

notre commune accuse la population suivante :
244 habitants. 120 sont d'origine neuchâteloise,
#4 Suisses d'autres cantons et 40 étrangers.
201 personnes de religion protestante et 43* de
religion catholique. Sur la totalité, 7 exercer^
l'horlogerie, 10 sont agriculteurs et 69 de pro-
fessions diverses.

.La Brévine. — Selon le dernier recensement,
ta Brévine compte actuellement 1105 habitants,
centre 1107 en 1920.

.En 1854, la population était de 1414 habi-
tants, elle a augmenté jusqu'en 1883 et comp-
tait alors 1739 habitants.

Le Locle, — Lundi, vers une heure de
l'après-midi, le poste de police était informé
/qu'un commencement d'incendie venait de se
(déclarer dans un des bureaux de la fabrique
Nardin, à la rue du Jardin. Des étincelles,
échappées par une fente d'un tuyau du chauf-
fage central, avaient communiqué le feu à -d eux
poutres qui se trouvaient à proximité. L'équipe
de-premiers secoure parvint à le maîtriser, mais
t^an . sang-avoir . dû , enlevé:?- :une pariie-du-plan-
e&er. Les dégâts ne sont pas très importants,. ,

NEUCHATEL
. Le Conseil communal s'est constitué comme

¦pat : président : M. Charles Perrin ; vice-pré-
sident : M. Max Reutter. Assistance publique et
hôpitaux : M. Charles Perrin ; suppléant : M.
Alfred Guinchard. Services iuduefcrie's ; M; Em-
inaauel Borel ; suppléant : M. Jean Wenger. Fi-
nances, forêts et domaines : M. Max Reutter ;
suppléant : M. Emmanuel Borel . Travaux -pu-
blics et bâtiments, .police du feu et dea cons-
tructions : M. Alfred Gudnehar-d ; suppléant :
M.'. Max Reulter; Police, j aghiicstian publique et
cultes, bibliothèque et musées : M. Jean Wen-
ger.;. suppléant : M. Charles Perrin.

^Industrie et coniinere©. — Le comité de là
Société industrielle et commerciale de Neuchâ-
tel a eu à s'occuper de nouveau, lundi soir, de
îa suppression du timbrage des lettres à l'arri-
vée. L'administration des postes, après' avoir
introduit cette mesure à titre d'essai, cherche à
Ha faire adopter définitivement pour les lettres
ordinaires. Le comité a décidé de continuer à
[protester contre cette innovation qui rend tout
contrôle impossible eh CES de retard des corres-
jpohdances. En tout- état de cause le comité de-
mande, que le timbrage au départ :se fasse lisi-
blement, et en outre que les facteurs aient tou-
jours sur eux des formulaires SUT lesquels les
réclamations pourraient' être inscrites immédia-
ÎÇement : oes deux précautions permettraient
*%ux. destinatairea de voir s'il y . a réellement
¦retard dans la. distribution, et, le cas échéant,
ide. réclamer sur-le-champ et sans autres 'forma-
lités. -

' Appelé à donner un préavis sur le postulat
dtr conseiller national Mîng, qui a spéciale-
Stent en vue de limiter les prises de eomman-

es par des voyageurs allant de maison en
maison dans les régions peu peuplées, le' co-
mité se prononce contre tout nouveau système
«Je restrictions et contre toute atteinte à la liber-
té du commerce. Les voyageurs visitant la-plien-
tèle particulière sont déjà frappés d'une- taxe
de 150 -Iranes. On pourrait envisager l'appli-
cation de mesures plua sévères .aux voyageurs
de- maisons étrangères. Quant aux coloorieurs,
ïa- qualité - et Ies-'prix des articles offerts par
oeçx-ci devraient être soumis aux- mêmes- pres-
Criotipus que lee marchandises vendues par les
détaillants. . , . . ¦ > . ¦ -

Une question fiscale, sur laquelle son atten-
fclqn avait déjà été attirée précédemment, est
revenue devant le comité. La loi cantonale au-
torise les contribuables à déduire des bénéfi-
bes bruts réalisés dans leur commerce ou leur
industrie, la rémunération équitable des capi-
taux engagés, le taux de cette rémunération
ne'pouvant .en aucun cas dépasser 4 %. Ce taux
n'est plus en rapport avec les conditions ac-
tuelles du loyer de l'argent; la .loi fédérale sur
l'impôt de guerre le fixe à 5 %. D'accord en
principe sur la justice évidente d'une élévation
de ce taux, le comité donne mandat à son bn-
reau de suivre cette question et de îaire va-
loir cette revendication en temps opportuu.

' Rendu attentif au îait que les colis postaux
(envoyés de Suisse en France par Pontarlier
subissent des retards considérables, le comité
demandera à la Chambre cantonale du com-
merce d'intervenir officiellement pour récla-
faier le raccourcissement des délais de station-
nement de ces colis à Pontarlier. Au moment
où, l'on cherche à rendre à la ligne de Pontar-
lier l'importance à laquelle elle a droit, il se-
rait îâcheux que ces lenteurs engageassent nos
commerçants à acheminer leurs envois par une
Autre route.

Mendicité. — La police a arrêté hier un in-
dividu qui , de passage dans notre ville, men-
diait dans plusieurs immeubles du faubourg de
l'Hôpital.
' f Attention au verglas. — Un habitant de no-
tre ' vile, M. S., demeurant dans le haut de la
ville, a glisse sur le sol gelé et a fait une grave
chute ; il 'fut relevé avec une triple fracture du
bras dronV

Eéçital Risler. — Le cinquième des concerts
consacrés par M. Risler aux sonates de Beetho-
ven :aura , lieu' samedi à la saile des Conféren-
ces. Quatre des plus be'les sonates du maîlre
figurent au.programme qui attirera certaine-
ment la fou 'e des grands jours: les op. 53, en ut
majeur (l'Aurore) ; 57, en fa mineur (l'Appas-
signata) 79, en sol majeur, et 81, en mi bémol
majeur (Les adieux, l'absence et le retour).
¦ 
4  ̂ concert d'abonnement — Des deux par-

ties de ce concert, l'une exclusivement classi-
que, l'autre consacrée à la-musique moderne , la
première â de beaucoup surpassé la seconde,
en "raison avant tout de la présence de M- Adol-
phe' Busch',- dont l'interprétation -du cbncèrto
peUr violcn de Bee'hoven a non pas seu'ement
ravi, - mais conquis et subjugué tous les audi-
teurs ;}1 est impossible de concevoir une ma-
nière plus parfaite de jouer cette œuvre. . M.
Busch a' non seulement mis au service du com-
positeur ', sa. technique merveilleuse, mais s'est
appliqué, : avec une droiture et une .simplicité
complète, .- à - s 'effacer lui-même, :.pour mieux
faire .ressortir, dans toute ea grandeur l'inspira-
tion du /maître :.avec . lui., pas même, la sensa-
tion de la' recherche de la volonté de celui-ci,
aucun'e affectation de technique et d'exposition ;
oé.hlV.a'vec la, symphonie héroïque du premier
concert aveu; orchestre, une des sommités de la
saison '.musicale. Au 'début-, du concert, Couver-
ture :de'"la '* Flûte enchantée S de Mozart, dont
L'interprétation à la ioisl-égère et précise eût été
parfaite sans la trop-grande prédominance des
instruments . à vent qui parfois . couvraient le
dessin ''des cordes.

Avec' la seconde partie, nous avons passé des
«" préludes y -de - Liszt, dont l'inspiration tou-
jours ! quelque peu extérieure a été remarqua-
ble,! au ' .Strawinsky .du début. Le comité .a été
Heureux-en choisissant < l'oiseau de feu > pour
présenter à. notre public ce compositeur dont
M.'E^Ansermel lui-même, dans la &; Revue musi-
cale  ̂dit qu'il est un < constructeur qui n'a été
révotiutionnaire que par nécessité » ; on a pu
aiséinaent retrouver dans la composition excel-
lemment interprétée hier soir, les restes de
l'influence qu'a pu avoir sur Strawinsky son
maître! Rynisky-Korsakof, et l'on a discerné les
procédés nouveaux qu'il introduit dans la mu-
sique';!; procédés dont le résultat, en tout cas
pour; des auditeurs insuffisamment initiés, s'a-
dresse-davantage à l'intelligence qu'au sens es-
thétique, ce qui s'est accentué hier soir en rai-
son -de' l'impression ressentie à l'audition du
concerto\dè Beethoven.

Mentionnons encore l'Interlude de la Messe
devÇIose, qui a rappelé une des belles audi-
tions yls la Société chorale, il y a environ quin-
zeVanÀ'. ' • Max-E. PORRET.
—L. ,.-*-—\ ' ——»"^—^—"'̂ Çf-Z-iW^""--̂ —. . — — -- - -

Xes .dettes d@s"AMEes
".'WASHINGTON, 17 (Havas) . — On n'attend

plus que l'autorisation du Congrès pour enta-
mer dès négociations au sujet des dettes con-
tractées pendant la guerre par les alliés. Les
négociations commenceraient avec la Grande-
Bretagne! et ensuite; avec les autres nations In-
téressées-." • ¦¦ 77: • • ' " . . . - .  ¦ ." 
, On . croit savoir que la situation ' de chaque

payg ' îera, de l§ P?r! du gouvernement aînéïjr
cain,- l'objet d'une étude attentive et qu'il sera
tenu scrupuleusement compte des ressources
dont -ils peuvent disposer -pour se libérer.

La Conférence de Gênes et les sqvtets
. PARIS,.. 17. — Suivant le « Temps », le re-

présentant du gouvernement des soviets à Lon-
dres aurait remis une note par laquelle il ac-
cepte lés- résolutions de la conférence de Can-
nes.; :• " ."

¦
;

LONDRES, 17. — Suivant un rapport de Mos-
cou '' à l'« Observer >, la presse bolchéviste se
réjouit de l'invitation des - soviets à , Gênes,
qu'elle-considère comme un grand succès, alors
qu'en ' 1918 Krassine avait déclaré que la re-
prisé! des relations diplomatiques avec les puis-
sances capitalistes n'était qu'une formalité peu
importante, de laquelle la Russie peut bien se
passer., ..'.r.' -
. Aujourd'hui, la Russie est prête à payer
n'importe quel prix pour être réadmise dans
la '-famille des nations. H serait cependant er-
roné-de croire que les bolchévistes accepteront
fctit programme que l'Europe leur proposera.

- n Bombes nuantes
! BERLIN, fiV—Des incidents se sont pro-

duits au! Conseil communal de Berlin au cours
de la discussion relative à l'assistance-chôma-
ge. Certains individus qui avaient envahi les
tribunes publiques lancèrent dans la salle des
bombes puantes et les communistes menacè-
rent même les conseillers. La séance a dû être
suspendue.

' - ':;• ' vPOL3TlQUE

Chronique fédérale
(De notre corresnondaat de Bsrne.i

Parcimonieux et expéditif, le Conseil îédéral
n'a consacré qu'une petite heure à sa séance de
mardi. 'Mais cette séance n'en, est pas moins di-
gne de mention, car on y a adopté le principe
de •prendre part à.la. conférence internationale
de-Gênes, issue de celle de Cannes ainsi que
nul; ne! l'ignore. Le gouvernement ittilien, par
ï'ofgana 'de soiï ministre, a- présenté une cour-
toise - invitation à la Suisse, eh l'avisant que
cliaqué,' Etat avait droit à deux délégués, les-
quels pouvaient se fair e accompagner d'une es-
çortef de!<: compétences >, experts et hommes de
grand! sa vofr.
. il sepble ! que,, comme cela avait été annoncé
depuis',un 'certain temps par les gens rensei-
fhës',..ët ' démenti par les agence:-, notre cher
pays aura! l'honneur d'être repré;*nté par M.
Edniou,d! Çchulthess en personne et par un se-
cond'délégué qui ne sera pas un conseiller fé-
déral, maïs, un économiste de renom.
.. Vendredi l'es désiguauons seront faites. Jus-
que là','attendons, prosternés sous un nuage res-
pectueux. - Cette conférence 'commencera le 8
mars, un mercredi", jour de. Mercure. C est d'un
heureux augure que de la placer sous. Tégide
dû porteur de.caducée.
. Depuis des mois, le nom de l'ingénieur Bou-
cher éveille dés échos familiers .dans la salle.
dû.- Conseil fédéral. Car cet homme industrieux,
à'îormé le propos de faire du Valais une gigan-
tesque .usiné électrique qui fournira à la France
dés watts en abondance. Le gouvernement va-
îaison abbuiè de son mieux, ainsi qu 'il sied, les
eîîoris de cet ingénieur. Lé gouvernement fédé-
ral,' moins directement intéressé, met quelques
bâtons .dans les roues, désireux d'une solution
qui donne satisfaction à tout le monde. En dé-
<*ahbrô un arrêté a été rendu à ca suiet Mais

M Boucher le trouve draconien et souhaite de
le voir plus bénin à son endroit. Le Conseil fé-
déral, hier, a maintenu son sévère arrêt, car il
est juste et ferme en ses desseins, et soucieux
par dessus tout des intérêts du pays..Mais il a
accord é quelques facilités . touchant l'exporta-
tion d'énergie électrique durant l'été. R. E.

Le règlsmsni du Conseil national
(De notre correspondant.)

Lundi et mardi, le bureau du Conseil natio-
nal a tenu, avec les présidents de groupes, des
séances de labeur, assidu où l'on a discuté sur
le règlement de la Chambre.

Il a été décidé de proposer au Conseil les
quelques innovations et modifications que
voici :

Les orateurs parleront dans l'ordre suivant :
rapporteurs, représentants des fractions, au-
teurs de proposi tions. Les membres du Con-
seil fédéral pourront intervenir dans la discus-
sion sans suivre cet ordre, et ils auront le droit
de parier même après la cl0iiire de la discus-
sion. La durée des discours reste fixée à SO
minutes, mais avant chaque discussion on déci-
dera si une prolongation peut être accordée.
Les auteurs de motions n'auront, eux, que dix
minutes pour développer leurs ingénieuses
idées. . . '." '

L appel nominal ne sera plus opéré, comme
jusqu 'ici, à la demande de trente me.mbres .au
minimum, mais à la "majorité , des membres pré-
sents. H devra être. fait lorsque l'on aura lieu
dé supposer que le quorum n'est; pas atteint. ,;
_ . Certes, la queslion .de limiter la durée des
discours est intéressante' au premier chef. Le
néophyte que l'on introduit dans !la salle du
Conseil pendant uns-séance ne manque jamais
de formuler des appréciations peu flatteuses
sur la loquacité des orateurs, pu du moins sur
l'abondance et la longueur, de leurs propos.
Sans vexer personne, on peut avancer que la
proportion des discours utiles et de ceux qui...
le sont moins, n'est pas à l'avantage des pre-
miers. Pourtant d'excellents esprits estiment
qu'il est" injuste et antidémocratique d'empê-
cher lés élus du peuple de s'exprimer aussi
longuement, aussi consciencieusement, aussi
< grûndlichement > qu'ils le souhaitent, surtout
quand il s'agit de gens qui n|ont pas la parole
facile et qui n'ont point appris à ! ordonner
leurs discours. Certes, l'argument est sérieux
et il semble à première vue emporter le mor-
ceau. Mais quand on voit l'usage que certains
députés font de la latitude qu'on leur accorde
bénévolement, on se: prend à penser que Boi-
leau avait raison de dire que -ce -qui se con-
çoit bien s'énonce, clairement, et que ce qui se
conçoit dans la brume ou dan? .un . secret désir
d'obstruction (rappelez-vous la dernière ses-
sion) n'a pas besoin , d'être ' exprimé du tout' ¦' .> . R. E.

L 'ennuyeuse promiscuité
Voilà donc la Suisse invitée 'à la Conférence

de Gênes. ¦ ' . ' . • . '
On ne sait encore qui elle enverra pour la re-

présenter, mais quels qu'Us soient (sauf bien
entendu si c'étaient le nommé -Platten et ses pa-
rer s), les délégués .sùî:ses ne seront pas- for t
à l'aise — on l'espère du moins, — avec ': les
délégués de là Russie. On ne se représente pas
très bien M. Motta échangeant des politesses
avec Lénine, ou Tehiteherinê  ou Trotzky. On a
beau être neutre, ii y â. quand même des voi-
sinages qu'on.;aime, tout- '.autant s'éviter... . . •'. :

Avant la guerre déjà, quelques diplomates
de pays aux mœurs démocratiques pouvaient
ne pas serrer sans appréhension la main de
personnages ; officiels.- russes, dans l'ignorance
où ils étaient si ceux-ci n'avaient pas été peu
Ou prou complices des' abus dé pouvoir . par
quoi la Russie des tsàrs s'apparentait à; la Tur-
quie des sultans. Ces diplomates demeuraient
néanmoins dans une incertitude qu'on ne sau-
rait garder à l'égard; des dirigeants bolchévis-
tes. ;~

Ici l'hésitation n'est pas de mise. Il est de
notoriété publique que chacun des hommes qui
président aux destinées de la Russie soviétique
a sur là conscience autant de crimes qu'on en
peut attribuer aux plus fameux 'despotes mos-
covites et à leurs créatures., ' .crimes contre la
propriété et crimes contre les individus, crimes
contre le pays et crimes contre la population,
crimes contre les adultes et crimes ; contre les
enfants.

Les bolchévistes. en: ont d'ailleurs bien le sen-
timent, car presque tous leurs' mouvements sur
l'échiquier politique . européen ont. été 'précédés
ou accompagnés de l'annoncé . d'une modifica-
tion de leur politique' intérieure. '.La modifica-
tion restait au surplus â l'étaV d'a.nûù.nce. -

Ne faut-il pas voir une manœuvré du même
genre, lorsqu'à la veille dè là conférence de
Gênes.. Moscou fait , savoir, au monde que des
850 000/personnes internées .dans.les camus so-
viétiques, les autorités bolchévistes ont décidé
de remettre en liberté les jeunes- filles, les
femmes avec leurs enfants. et.les hommes âgés
de plus de 50 ans "? . , . -. . ' ,...!, .!. ', .

Ou c'est une manœuvre.pour se- faîre bien ve-
nir de l'Europe, ou les - soviets essaient de dé-
gager leur responsabilité en - envoyant-périr de
faim en liberté ceux qu'ils,né réussis"'eut plus
à nourrir en. captivité. ...'- • F.-L. S.

NOUVELLES: '.DIVERSES
Le chômage en Smsse. — L'office fédéral du

travail publie un apefçu .'sur l'état du chômaga
en Suisse,, à" là. fin !du,̂ i6is de,' décembre 1921".
Il en ressort que le nombre total des chômeurs
a passé de 137,561 au ÉO novembre à 142,937 au
31 décembre. . Le n'ombre des cbôinéurs com-
plets, qui était.de 80,000 au '30 novembre, s'éle-
vait au 31 décembre' à ' 88,987. Le chômage
complet s'est accru surtout dans- le Mtiment,
chez les -peintres , dans les' industries, métallur-
giques, -horlogères et téxii1̂ ..' Les cantons lès
plus affectés - sont" sûi^tout ' Zurich, Berne et
Saint-GalL ' ' . . . . . . . ... .  . .

Vol de bijoux, -r. La police de Bordeaux a
procédé mardi matin à l'arrestation d'une jeu-
ne femme ou moment où . celle-ci-débarquait
du paquebot •£ Lûtaeia >. -, ,¦' -. •: " . , ' »'

Cette jeune .personne,- Mlle Adèle- Da'sso, est
âgée de 28 ans ' et est .originaire de Buenos-
Alres ; elle a été arrêtée à la suite d'une plain-
te en vol déposée par un-riche Américain, M.
Arthur Erbert Jackson, demeurant 9, avenue
Carnet, à Paris.-Ce dernier accuse Mlle Dasso
de lui avoir dérobé pour plus d!un. million de
bijoux. ¦ . . . ' '- '" ' ' . :. ' " .

D'après M. Jackson, qui vivait maritalement
avec l'inculpée, celle-ci serait partie, il y a quel-
ques mois, du domicile commun pour se ren-
dre à Montevideo. Comme tous deux possé-
daient encore, dans un établissement de cré-
dit des boulevards, des bijoux de grande va-
leur, Mlle Dasso avant son . départ, se rendit
dans cet établissement , y retira : d'abord les
bijoux lui appartenant, puis se serait emparée
de ceux du plaignant. L'Américain s'aperçut
du vol et porta plainte auprès du parquet de
la " Seine:

Au moment 'de. son arrestation. Mlle Dasso

était en possession de presque tous les bijoux
dérobés, représentant une somme évaluée à
800,000 francs. . ,,,- .

L'inculpée sera ramenée incessamment à
Paris, où le juge appréciera sa culpabilité.

Le nez coupé. — On annonce d'Aubonne
qu 'un cheval attaché à une barrière près dé la
poste a, d'un coup de dent, enlevé le nez à son
conducteur, domestique de campagne à Saint-
Livres. Le nez a été complètement coupé -com-
me par une serpe.

Le timbrage dos lettres. — La société bernoi-
se du commerce et de l'industrie s'élève contre
le projet de la direction généra'e des postes, de
suTTorimer sur les lettres le timbre indiquant
l'heure d'arrivée ou de ne le laisser subsister
que contre paiement d'une certaine taxe. La so-
ciété demande que ce timbre soit réintroduit
gratuitement. Elle demande aufi si que l'a- distri-
bution des lettres le dimanche soit maintenue à
Berne. ' • .' • "•"•"
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Dans 3a mariée italienne

ROME, 18 (Havas). —• Les membres de la
fédération dés armateurs libres italiens, en-
suite d'un arrêt imposé par la fédération de
la marine à trois paquebots, ont adopté une
résolution dans laquelle .ils annoncent leur in-
tention de laisser paquebots et. voiliers libres
au fur et à mesure qu 'armés ou non ils arrive-
ront dans les ports italiens.

Un cyclone dans ïâ baie de "Vigo-;
MADRID, 18 (Havas). — Un cyclone s'est

abattu mardi sur Vigo. "D. a causé des dégâts
considérables. Des embarcations qui se trou-
vaient près du rivage ou le long des quais ont
été brisées. Les débris ainsi que les marchan-
dises qu'elles contenaient forment sur la berge
un amoncellement de plusieurs kilomètres de
loug. Plus de 200 chaloupes ont subi de graves
avaries", beaucoup sont complètement détruites.

lia mort d'inn Inventeur
NEW-YORK, 18 (Havas). — On annonce ïa

mort de M. Georges Selden, l'inventeur d'un
des premiers véhicules actionnés par ressence.
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IliliUjl 1922
Conformément aux atis publiés récemment ,

les remboursements postaux viennent d'ëlre
expédiés aux personnes qui n'avaient pas en-
core effectué le paiement de leur abonnement
pour 1922.

. Nous les prions de réserver bon accueil à la
quittance que leur présentera le facteur; tout
autre mode de paiemen t ferait double emploi
actuellement el compliquerait les choses.

ADMINISTRATION
de la

; FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL.
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. Mademoiselle Marie Turin, à Budapest;
Monsieur Jules Turin et ses filles : Suzanne et
Madeleine; Madame et Monsieur Emile Mau-
rer-îurin, leur fille Anita et leur fils André;
Madame et Monsieur Athénéos, à Athènes,
ainsi que les familles alliées, font part à leurs
amis et connaissances de la perte douloureuse
qu'ils viennent d'éprouver en la personne de

Madàms veuve de Louis TURIN
. née Apppline DESCHAMPS

leur chère mère, belle-mère, grand'mère et pa-
rente," enlevée ¦ à leur affection le 16 janvier
1922^ après quelques jours de maladie, à l'âge
de 77 -arcs.-- -

¦ - -. .-¦ - , - .- Romains - VIII, .26.
L'ensevelissement, sans suite, aura lieu jeudi

19 janvier 1922, à 13 h. 15.
. Domicile mortuaire : Fahys 6.

j \ m m mw é *m w m 3 a m u u W ^

L'Eternel est près de ceux qui ont
le cœur brisé. Ps. XXXIV , 19.

Monsieur Adolphe Wyss, Madame S. Grager-
yyyss et ison fils Louis, Mesdemoiselles Hélène
et.' Martha Wyss; Madame et Monsieur Jean
Gugger et famille, au Locle et en Amérique;
Madame et Monsieur Jules Fischer et leur fils,
à Lausanne; Madame et Monsieur Honoré Tra-
vdstino et famille, à Bienne, ainsi que les fa-
mille^ alliées, ont la profonde douleur de faire
part de là perte irréparable qu'ils viennent de
faire en la personne de

Madame Adolphe WYSS
née Pauline ZURSCH MIE DE

leur, bien-aimée . épouse, mère, grand'mère,
sœur, belle-sœur, tante et parente, que Dieu a
reprise à -Lui, dans sa 57me année, après de
longues souffrances, supportées avec patience
et résignation.
. Neuchâtel, le 15 janvier 1922.

(Cité de l'Ouest 3.)
En toi, je me confie, Ô Eternel ! je dis:

Tu es mon. Dieu I .
Mes destinées sont dans ta main,

sauve-moi par ta grâce.
• Ps. 'XXXI, 15-17.

L'enterrement aura Heu, sans suite le W
janvier 1922» 7 '

lia. famille affligée ne reçoit pas
Cet avis tient lieu de faire part

Les membres de la Société suisse des com-
merçants, section de Neuchâtel, sont informés
du décès de -

. : ' iadame Appoline TURIN
grand'mère de Mademoiselle Anita Maurer,
membre ' actif.

-, :-'";-¦ Le Comité.
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Madame' et Monsieur Emile Patthey-Engeli
et leur fils Hubert ont la douleur de faire part
à leurs parents, amis et connaissances de la
perte cruelle de leur cher fils,

Wilfrid-Roland
q*{|e Dieu a enlevé à leur ¦ affection à l'âge de
6 mois et demi après une courte mais terrible
maladie. -

' L'enterrement aura lieu sans suite le mer-
credi 18 j anvier.

Cet avis tieut Heu de faire part.

^Messieurs les membres de l 'Association
suisse de . Sous-Officiers sont informés du dé.
ces de
WllfFied- Roland PATTHEY
fils de leur cher collègue et ami, Emile Pat.
they,- membre actif.
'-• ' Le Comité.

,m« M.. III M. ,. .IIIII  i m i I H IIIII...I IMIII I I  min i i  I I I I I I  l l  I I I I iimin i  min m

Madame Jean DuBois et ses enfants, à Perth
Ambpy'; . Monsieur et Madame Philippe Du-
Bôîs-Andreae,' à Peseux, leurs enfants , petits-
enfants et. arrière-petits-enfants, ont la douleur
de . faire part à leurs parents, amis et connais-
sances de la perte qu'ils viennent de faire en
la personne de

Monsieur Jean DUBOIS
leur cher époux, père, beau-père, fils, frère,
beau-frère, oncle, grand-oncle et parent, que
Dieu a repris à Lui, dans sa 53me année, le
10 -janvier 1922.-

Ne crains point
- - - 7 "  ".'".."'. '.'. ' .'•:..; ; .,,. Marc , V, 3ô.
Pçrth Amboy, 105 High Street, New-Jersey

(Etats-Unis}.
Peseux, Avenue Fornachon.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

.̂.v/ïK, îi-w. .̂ .̂ -̂.- r̂a:.-mrai/.i.t -̂... .*-«^̂

i . . ' . Madame Blanche ..Gubsfer-Rœthlisbérger ;." .:. 'Madame et Monsieur Jean Ki%éribuhl et lents îils, Jean-Pierre et Robert j  M
i Mademoiselle Béatrice Gubser ; ¦ . ? 

¦ ! ; ¦•
Monsieur et Madame Eugène Colomb-Wittnauer, leurs enfants et petits-enfants ; ||

!' Monsieur Cari Landsee, ses enfants et petits-enîants ; M
Mademoiselle Ernestine Rœthlisberger ;
Madame Clara Rœthlisberger-Vouga et ses\ enfants ;
Madame Lucile Bohn, ses enfants et petits-enîants; -
Tdonsieur Albert Colomb ; -•• _¦ ;

I Monsieur et Madame Albert Wacker et leurs enfants ï fyM
Madame Hélène de Stetten et ses enfants ;
la famille de feu Monsieur James Attinger > - ¦

: ont la grande douleur de faire part à leurs amis et connaissances de la' perle |||
g cruelle qu'ils ont faite en la personne de . •'!' " : ' : W&

I . Kaclams Blanche RjETHLlSBERGER-COLOiB I
leur bien-aimée mère, grand'inère,' .arfière-grand'mère, sœur, belle-sœur, parente et |||

I alliée, décédée à Lausanne, le 16 janvier 1922.' - •'
; L'incinération aura lieu le 18 janvier 1922, à 14 h. 15.
f Culte à 13 h.'45 • ||
S Prière de ne pas faire de visités. V 

^I '- ' '!: J'ai voulu tenir bon contre la douleur, mais |||! ' - mon cœttr est languissant au-dedans de moi. , ;
Jérémie VIII, 18. M


